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~s hôtes de marq~ Un sacrilè g e :L'sntretisn d'hisr entre IB comts 

,, 

- -LB général Maritch à Ankara 
te ministre de la 6uerre et de la Marine 

yougoslave est reçu par Atatürk 

La. santé d' Atatürk ne saurait servir 1 c1·ano Bt lord p th 
de prétexte à. des manoeuvres mesquines Br 

\iAnlcara, 18 AA. - Le Président de 
r1~Ublique Atatürk a reçu aujour­
l~i en audience prolongée S. E. le 
~a rai Maritch, ministre de la Guerre 
~118 la Marine de la Yougoslavie, en 
l{ence du maréchal Fevzi Çakmak, 
'4ia~u e-rand Etat-major général, du 

!!i;6 re de la Défense nationale, le 
1 ra] Kâzim Ozalp, el du ministre 
\~Affaires étrangères, le Dr Rü~\ll 
~· 
~~e Maritch, a rendu visite à Mmes 
1 t~ Çakmak el Kâzim Ozalp qni la 
~ ndireut. 
•1~8 ~larilch accompagnée de Mme 

Ozalp et de ~1me Ulusoy, atta· 
1 à sa personne, a visité les insti-
1.i,' Gar.i » et • Ismet Iuonü '" 
li ~ênéral Mari~oh a . rendu .. v~site 
11 .aPràe-midi à 111. Ismet lnonu en 
~n11dence. Le général qui a déjeuné 
1i fara Palace a visité dans l'après· 

1 ~.e barrage de Çubuk, l'Orman 
1 1 ~t a étudié le terrain sur le· 
1 'est déroulée la bataille d' An-
~· . 
~n'o1r le ministre de la Défense 
, a aJe,géuéral Kâzim Ozalp, a of. 
18 l'A.nkara Palace un grand ban­
lt n l'honneur du ministre de la 
~ et de la Marine yougoelave. 

Ille b~nquet assistèrent ée-alemenl 
6 lllbres du gouvernement, le mi­
~ <le Yougoslavie el le personnel 
~i6gation, les officiers 1iénéraux 
1n tiatère de la Défense nationale 

8rand Etat-major et de nom­
~ 8 autres personnalités. 
Ust~rillante réception suivit ce 

l.t fin uu banquet, le min~s~re çle la 
~ationale le général Kazun Ozalp, 

1 t à Son' Excellence le général lla· 
~ Ptononcé le toast sru\'ant: 

l\~Uaieur le ministre. 
~r Pour moi un plaisir tout ~ar: 
"ln que de souhaiter auiourd hm 

îenue en Turquie à l'éminent 
1: tl'"Etat de la Yougoslavie amie 

1 e. 
~1~i~ir est d'aulanl plus grand 
~1 11te courtoise de Votre Excel-
1, e donne l'occasion au nom de 

'lll'rmée turque de saluer en vo-
1nente personne toute la glo­

~ lrlllée de notre vaillante alliée 
111s1!0slavie. 

bren ses facu Itês, de relever sa pros­
périté et de répondre à ses engage 
mente. 

Pour celle raison, l'armée yougoslaw 
doit '1re et elle sera toujours prête à ser­
vir loyalemenl el avec dévouemenl les 
buis élevés visés par le pacte balkt11Ii • 
que el, en collaboralio11 avec les armées 
lwque, roumaine el grecque amies el 
alliées, à défendre l'idéal qui est d /'ori· 
gine de ce pac/e. 

Monsieur le ministre, 
C'est avee une satisfaction Ioule 

parlioulière que j'avais reçu votre 
aimable invitation à visiter la nouvelle 
capitale moderne de la Turquie régé­
nérée. J'y voyais, en effet, une excel­
lente occasion pour vous rencontrer, 
Ei:cellence el cher collègue, ainsi que 
mes amis S. E. le maréchal Fevzi 
Çakmak el l'ancien président du 
Conseil S. E. Ismel Iuonü, qui au 
cours de leur séjour en Yougoslavie, 
où ils ont laissé un souvenir ineffaça­
ble, m'ont invil6 à leur faire une visite. 

Ma satisfaction a été d'autant plus 
vive que cette invitation m'a fourni 
l'occasion d'apporter personnellemeu I 
les salutations et les vœux chaleureux 
de l'armée yougoslave à l'arm~e amie 
el alliée de la République turque et 
de réaliser le désir que j'avais depuis 
longtemps de visiter la nouvelle Tur­
quie régénérée et d'admirer l'œuvre 
mémorable de son grand 1iénie qui 
s'e&t révélé dans l'un des moment• 'f; 
plus critiqu•• lraverees par le uru~ 
tUfC At f).,i. oou.t.Îi.!U'd a ti0 tnal11 08 0f 
Clans tous les domaines de la vie de la 
nouvelle République turque. 

Ankara, 18. A.A.- Une deplche la11- œuvre électorale, pour affaiùlir I'affec­
cée de Beyrou/11 en Europe et en Amé- tion et IG dévouement des populations 
rique 01111011ce qu'Alaliirk est de nou· envers le grand Chef ! 
veau tombe gravement malade el qu'il Nous jugeons i11ulile de rechercher qui 
n'es/ pas en élat de s'occuper des of- a pu foire cela. La France se Jrouve à 
foires de l'Etat. Les cercles bien in/or- Beyrouth et en Svrie en qua/ilé d' Hia/ 
més se demandent fUel inféré/ peul avoir n11111daloire. Nous sommes en droit de 
Beyroutlt à rt!pa11dre, au prix de /ont Jenir les Français pour direc/eme11/ res­
de frais, celle nouvelle fausse, inven/ée ponsables de ces laides ma11œuvres. 
de toutes pièces. L'emploi de procédés Antérieurement un poste de radio 
tellement indjglles a l'égard du Chef français ava~t répandu de fausses ~DU· 
d'Elal d' . . velles au suiet de la santé d'Ataturk. 

. IJll pays 0 1111, sur/out au mo- C'est dire que nous disposons de preu-
me11t ou les élecl1011s au Hatay son/ ves suffisantes pour tenir les Français 
dt!loumées de leur but sous toutes sortes respon~ables des fausses informa lions 
de pressions, n'est pas seulemenl un 'ail rél?andues à Beyrouth. Alalürk est 

. . . . t' aUJDUrd'h . 1 b 1 d 1' . t b1e11 caractensltque mais il es/ en u1 e. sym o e e exis ence 
. ' . de toute la uahon. Sa santé représente 

mt!me temps, el 111dub1tuble111en/, de na- pour nous la valeur nationale suprê· 
!ure à provoqu<r l'i11dignalio11 ge11é· me. Ceux qui, pour un intérêt négli-
rale. geable, ont répandu de fausses nou-

• velles sur la santé d'Atalürk, sont 
• • coupables, à nos yeux, de sacrilège à 

D'Ankara, )!. Ahmad Emin Yalman tvlé- l'égard de ce que nous avons de plus 
graphie au " ·ran ,, : sacré. 

Les nouvelles qui parviennent de Les services d' Atatürk ne sont pas 
Beyrouth suscilenl à Ankara un dé· limités aux seules frontières de la 
goùt général. Les menscnges répan· Turquie. Si Atatürk n'avait pas établi 
dus è Beyrouth e~ au Hatay au sujet la paix el la stabilité dans le Proche· 
de la santé d' Atatürk ont été repro· Or!ent, cette partie du monde serait 
duils dans le monde entier el jus· auiourd'hui le théâtre d'une terrible 
qu'en Amérique avec l'indicatiou de guerre. Et le rôle le plus lourd dans 
Beyrouth comme source. cette guerre aurait incombé à la 

~fous nous attendions à tout à ln France. 
suite des manœuvres fort laides aux- Nous n'avons que faire d'une amilié 
quelles uous as•iRlons au Hatay. Mais . 
nous. n'aurions pu supposer que l'onlopp~renle. St la France ne veut pas ~Ire 
aurait eu recours à une arme aussi s111cere111e11t el ouverleme11/ noire amie 
lâche que celle qui eonsiste à se servir el si elle ne s'y decide pas, nous préft!· 
de faus"es nouvelles au sujet de la/ rrm"'• '"•·-';:···· · ' .... ., • · 
sauté d'Atalürk. Mm~- J• une am1!1e nypocnte d double face. ----

LBS SUCCÈS des nationaux sur 
IB front d'Rrogon A l'issue de la guerre mondiale, 

lorsque le peuple turc semblait se 
trouver an bord du gouffre, son or· 
gueil s'était révolté et avait trouvé 
une expression digne de lut eu la p~r- A l'est du Rio Al/amb,-a, parmi les marsi/• du 
sonne d'un homme d1un rare g~n1e. ,l/aeslra:go et du ,ttonte.,a, ou se rejoiqnent au 
Keotal Atatürk avait compris l'âme de 1nilie11 de ..so1n1nt!IJ tri.( t!levts 11 de pro/onds 
son peuple et l'importance de !heure. rauins lts limite. des prou111ces de Cm/el/on tt 
:N'avait·il pas d'abord par sou épée de Vale11ct, une grande bataille est e11 train de 
sur les rives du Sakarya et plus tard se lùwr. 

po:Jitions de la Jnrca Pou:.a et d'autres positions. 
Sur lt cha1np ('\: bataille, 011 a déno1nbré près 

dt 300 rnorts de. républicains, par1ni ltsquels 
quelques officiers •I "" co1n1nis.saire politiq11t : 
2/.1 pri.tonniers, dtnt plulieurs officiers, ont été 
capturés, outre unt. irnportant1 quanlité d'armt-
111en/J encore à c/r4ser. 

• •• 
l!laragoHe, ~. - Lee nationalistes 

à Dumlupunar, enfin par sa plunle1 à La forte résiJta11ce des tniliciens danr le sec­
Lausanne le 24 juillet 1923, sauvé le teur de Corb.1/an a dl bri>ét par le Corps d'ar­
peuple turc. Par del ré_!or_mes. g6nia· rnét de CaJtille, qut commaudt lt G<nlral Vart. 
lee réalisées a9eC énergie, 11 a jeté les /a. La dioisio11 du Général Garcia Esca111ez a 
bases d'une Turquie nouvelle unie et rompu tl anéanti une dts plus fortts ligues de ont continué 1\er leur avance,notam­
forle, lui conférant ainsi toutes les rbiJ!ana qut possidaiml les • rouqtJ • wr et 1 ment sur le frc:ot de l'armée de Ga-
condilions indispensabl~e pour U!Je front. lice. 
vie de liberté et d'honneur.un• renais- u chtmin /orli/it dt Corba/an où les Rèpubli· Les troupes 'e Castille ont occu-
sance rapide et des progrès brillanl_s. cai11s liaient retrm1chls depuis lt 20 asùt 19.16, d 

d · · é l u de la Turqute pé à l'ouest eval de Pinares, d'im-Le gran gente cr a e r . leur auait sen•i t1 dlchmchtr le li dlambre leur 

l~6 Visite qui suit de près le 
'lln à Belgrade de noire président 
a Bei] et de mon collègue le mi­
l'<lea Affaires étrangères, m'i~s: 
j
0
1l!réable devoir d'évoquer 1c1 
le l'atmosphère de fraternité 

e:~use et cordiale dans laquelle 
la ef du gouvernement a été _reçu 
'lll'bslle capitale du pays allié et 
n~~Uer l'idéal de paix dans le­

'iulefforts constants communient 
e contact de nos hommes d'E· 

nouvelle no s'en était pas tenu là: 11 première attaque >ur la capitale dt /'Aragon. t"n portantes po1i;on1 sur les pentes 
continue à s'affirmer par l'intensitô auril 19.iï, i/J /"uliliûrenl comme base pour une du Mont Penn'roya de 2024 m. d'al­
grandiose de son é1an r.éfo~mal.eur 0.11 uouvelte offensive el, lt /,) déctf11bre 1 il.s y co11ce11- titude. 
temps de paix comme tl 1 avait fatl trère11t lt11rs forces pour l'at1t1q11e qui, après 2~ A l'autre extémité du front, les 
naguère au cours des combats san· jours dt lutte, devait leur! do1111er la posse,,iou. hauteurs domi>int El Castellar sont 
glants pour le salut de sou pays. pour quelque temps, de la uil/e. On sait que la 

C'est ainsi que sur les ri:iines d~ repri.se a tté marqult par l'anillnti.\Sttnent com­
l'ancien empire otton1an aya1l ~urgt, plet de l'arrnr!e de J'Esl • rouge• au cour.s d 11111e 
njeunie et r~générée, pleme d essor Jlrit de bala1/le>.Corbalan a eté lt meilleur em­
et de force vitalq, la nouvelle Ré pu· plaament d"artillerie qu'ont possédé 1es orouges•; 
blique Tur4ù1., t;Jidtl~ par la grande dt là, ils ont battu Teruel pendant Jeux ans, Y 
intelligence et la main ferme de son µroduisaut une grande partie des dommages 
grand génie uational, S. E. Kemal donl a soulfert /a citl. Corba/an, au nord-est, 

occupées. 

~6llez.moi de lever mon verre 
~1neur de S. M. le Roi Pierre de 
\ r a~ie, à la santé de S. A. le 

118 êgent Paul et à celles de leurs 

Un avion "ro·ge,. a été descendu 
par un apparellégio nnaire au cours 
d'un combat a'ten au·desaus d'..l.1-
cala de CbiaV't, 

. ';i· • d 

Importantes déclarations de lord Halifax 
à propos dE l'accord anglo-italien 

Les pourparlers franco-italiens 
Londres, 19.- Lord Perth a eu hier: Bretagne à Rome, eut hier, au Palaz­

un entretien avec le comte Ciano.! zo Chigi, ua long eutrulien avec M. 
Dans les milieux britanniques auto- Ciano. 
risés on précise que celte entrevue a On apprend de bonne source que 
eu trait aux affaires courantes. lord Perth, à celle occasiou,offril à .\I. 

Les relations avec l'Italie ont été Ciano les bo1ts offices de la Grando­
abordées hier aux deux Chambres. Bretagne. en vue d'une reprise des 

A. la Chambre des Lords, une conversaltous franco-italiennes qui su­
molion de lord Snell - lrll.VRil- birent un lemp3 d'arrêt à la suite de 
liste - RVait été dépo3ée blâmant difficultés dues au problème espagnol. 
la politique du gouverne:nent pour L blè 
avoir accepté le sacrifice de l'indépen- e pro me 
dance de l'Abyssinie et des liberlés. des troupes de couleur 
de l'Espagne démocratique. Lord Ha· Paris, 19 mai. - Suivant certaines 
lifax a répondu eu exposant les con- informations, le comte Ciano aurait 
sidéralione qui oui dicté au gouverne- fait allusion au cours de son entretien 
ment sa politique d'apaisement inter- d'hier avec lord PGrth aux r~cenles 
national et qui ont été approuvées proposition• du ministre des Colonies 
par la majorité de l'Assemblée. Le se- français M l\faudel pour la création de 
crétaire d'Etat au Foreign qmce a quatre nouveauJC corps d'armée de­
ajoulê que le gouvernement voit dans vant être recrut1<s parmi les popula­
l'accord anglo-italien un premier pa• tians des oolon;es. Le ministre des 
vers un plus largd apaisement. 11 sai- Affaires étrangères italien aurait rup-
sira toutes les oocasions de coali· • 
nuer et de développer celte tendance. pelé que, par 1 accord anglo·tlalien,son 

gouvernern~nt &'est ~ngagé A ne pas 
Nous acuplons les assurances d• /'/- soumettre les populations indigènes 

10/ie, a di! en lermi11ant Lord Halifax, de l'EtnioplA au serv;ce militaire ob.i­
el nous sommes urloinr qu'elles seront gaioire à coudit1on toutefois que los 
/enues avec honneur. autre puissances coloniales en fas· 

sent autant daas l~s territoires q 1i 
1..~i. ... -1 ... - ... .,,· ln l"'h .. .-lJ • .., doa r.ords 

8 8C10ptd 83DO aorutii-u UUO JllV5flJu 14C 

lord Borcket (conservateur) approu­
vaut la politique du gouvernemHnl. 

Aux Communes, M. HeudH1·son 
(travailliste), a demandé si l'Angleter: 
re est décidée à eoutenir la France 
dans ses négociations avec l'Italie. 

111. Buller a répondu quo le gouver­
nement de Sa Majesté est prêt à of­
frir sea bons offices tant à la France 
qu'à l'Italie en vue ào hâter toute BD· 
lution susceptible de faciliter l'assai­
nissement de la siluatiou espaguole. 

M. Henderson est revenu à I~. char­
ge el a demeedé notamment si lu gou­
vernement acceptera que l'Italie exer­
ce le rôle d'un coin entre l'Angleterre 
et la Fraoce. 111. Buller s'est borné à 
déclarer qu'il n'admet pas l'interpré­
tation donnée par l'interpellateur au 
discours de M. llluseolini el que, par­
lant, il ne peut répondre à sa ques­
tion. 

• • • 
Londres. 19 mai (A. A.). - (Du cor­

respondant de !'Agence Havas). -
Lord Perth, ambassadeur de Grande-

IAA, .... ..an.af .,. ..... ,,,_._ 

Ainsi, ava111 mt!me l'en/rée en vigueur 

de l'accord anglo-italien,la décision de la 
Fra,,ce sou/eue une nouvelle difftcu//é 
qui devra faire l'objet d'un reglement 
spécial. 
Le• pourparlers franco-italiens 

P.iris, 19.-: _Uue certaine déception 
a été cauoée tel par le fait que.contrai­
rement à l'a\lenle générale, la jour­
n~e cl'hier ~gaiement s'est écoulée sans 
qu'un entrelien Ciano·Hlondel ail eu 
lieu. On espère qu~ la reprise du 
contact aura lieu aujourd'hui. 

Oa pr~cise à ce propos que l'initia­
tive devra être prise par ! 'Italie. Lors 
de son entretien du 11 mai avec l\I. 
Blondel I~ comte Ciano avait dit au 
chug.S d'affaires français qu'il fixe­
rait lui·mêmo le rendez-vous suivant 
afin de faire connaître la réponse 
globale du gouvernement fasciste au 
dernier mémorandum fran9ais. 

Quoique M.Blondel ait reçu do nou· 
velles instrnctione il auend encore 
sa convocation au palais Chigi. 

LB nouvsau~binst b1lg1 /Un Écho dBs accords d~ RomB 
Ilruxelles, 19 mai. - Le cnbinet IU parfBffiBDf ÉgypflBR 

Spaak a obtenu hier un vole c\e CO?· I . ~ 
fiance, à la Chambre, par 132 voix A\exau•lrtt, 19 mai. - Au cours de 
contre 38 et 15 abstentions. la séance de J.1 nuit dernitire une in· 

Dans uu discours, :Il. Spaak a re· terpellation. du_ Wafd coucerna~I rac­
vendiqué sa qualité de sor,ialisl~ tout cor•~ a:iglo·tlaller:. et l:i. parltctpat1on 
eu se déclarant contre la lutte des de 1 E~ypte n~x n~gomaltons qui le 
classes. Il a préconisé une démocratie précéùeronl el~ repou~s6e. . _ 11 nces messieurs les membres du 

~9ùe la Régence, à voire bon­
\i raonnel monsieur le général 
Se~1 . de Mme Marilch . dont la 
l\i tci nous donne une )Oie lou-

Atatürk, secondé par une nombreu•e et Villastar, au '11d. ont com/ilul les mti/leurts LB statut tBS minorités 
pléiadll de brillants collaborateurs,dont b"'" de> Rtp11hlicai11s pour s'oppour ,1 l'avance -

disciplin~. Le chel de 1 DPP?stlton lu1-mem_e 
déclaca quo le président du Co11se1l 
mérite des félicitationd pour avoir con· 
tribu<! à la paix du monde et à assurer 
la lranquillitc de l'Egypte. 

vous faites partie. i1u corps d'.1rmife Je Gùlice et de cas1it1e '"' BR Trh~OSIOVaQUl'E 1 • 't d • d'E tB 
Il suffit aujourd'hui de voir votre COl/r5 d" op.'mlions commcucées en dlcemhre Il ~ 118 VISI B u roi gyp 

a· ~ 8~Ulière el de boire à la pros­
t~ au bonheur de la nob~e na-

armée bien entraînée el équipôe, ··· _ •,...._ ... 
Bon ha'ut mo1·al et ses brillantes tradi- dernier pour la libù<11ion de Teruel. BR TUrQUl"B 

/;l /a tlizifaio11 du Général Garcia /;~scamez n'a PrAgUe, 19.- l ~lilan Hodza a reçu 
- ,,.,..,,__... -

DrrBstations à la BoursB tl·one sous la directiou de chefs émi- / f' é té • pas hésite à a//router Corba/au avec ses orli 1· hier le d pu .und, prosident du · ----
'lents. Pour constater les immensed · 1 1 o t · F k Ier calions slabiliséts. ses un/aines.de nids d• 1111- club par emen ~e des députés des n annonce que e roi aru 

11 UgosJave alliée et à la gloire de 
~~nie armée. dB Paris 

ti 
1e 

~ · 

~ ta1 Maritch a répondu : 
10ns· · · t •u· teur le mmts re, 

~<1~8 Vivement touché des paro· 
1q~lles que vous avez bien vou­
llt easer. Qu'il me soit permis 

progrlls réa!i~és qui t~on seulemeu_t trailleuus, ses va<l.s réseaux dt barbelé> el sts Allemands des ~dèlee, et a eu un en- et la reine l<'eri1e •tltreprendro11t en 
éveillent l'attention el 1 hommage,mais dix lignts de trcmchées. 1.·a11aquc dt l'en5emble tretien prolo.ng~vec lui au sujet du septembre yrocham à bord du va-peur 
méritent la plus vive admiration. . . du H>lèmt des de/emes dt Corba/au a commtn· etalut des m1DD\és qui est eu voie H~t.med Alt, un voyage en Méd1terra-

Tout cela est bien fatt pour réJOUlr cl ii" y a huit jours, le jeudi 12 crt. Nardi, les de préparation. ·née. Ils visiteront notamment la Fran-
le cœur de tout homme ,le bonne YD· Natiouaux " trouuaient déjà fort au delà de 1 ce, la Grèce et _.la Turquie. 

Paris, 19. A. A. - La police appré· 
henda hier après-midi, à la Bourse des 
valeurs, neuf personaes,dont le commis 
d'un agent de chaage, qui tenaient 
do~ propo~ subversfü, capables d'in­
!lueuoet' les cours d.ie valeurs fran· 
çaisos. Ils 11eront poursuivis pour at­
teinte au crédit de l'Etat. 

e~t de vous en exprimer mes 
't aleurex remerciements. Je 
~~1elllsnt à vous exprimer toute 
\\ 1tude pour l'hospitalité sincère 
111

6tê témoignée en votre pays 
, , capitale. 
~~1PPrécialion flatteuse de no· 
'a1t8 •n'est d'autant plus précieu· 

1 n~ ê11Ja11e de Voire Ei:cellence, 
11 atr représentant d'une armée 

, ~Io lée, du grand homme d'Etat 
10~ tieux soldai. 
,1~U11Je de Yougoslavie accor­
' àe t, u ne allent1ou toute par­
t1ar sa force armée et à aa dé· 
iqj

8
1ona1e. li ne ne le fait toute­

' <le lllent dans le but de men~· 
~u Pro~oquer qui que ce soit 
n"-\r assurer à son peuple une 
11' Pacitique el digne en lut 
nn8UI de développer el de per-

r sans entraves ses nom· 

Ioulé, _el, à plus, forte _raison, ce.lui · · / d' t c 11 d del •irt 
• Il , J Corba/an ; 1/s auaien <Pas.< 0 a 0 ~ i'lllBmagnB:t Etats-Un1's 

d'un ami et d un a 10· 0 men ainsi que les hauteurs de Caliagordo, El Stb• H LDS dBHBS dB l'llUtrt'ChB 
réjouis également avec le peuple El Cahparral. /.es positions conquises ont étl -.......- Il H 
Yougoslave tout enlier, lequel suit · / / L é ê t contre-attaquitJ tn fin de jour11ét mais outs Paris, 19. -1 . « Hamburger :B'rem-
avec le plus vif int r \ o une sa- lts tentatil•es des rlpublicains en vue de recupé- denblall > pu!lh'-n ar•.1"cle nortant en 
tisfaction manifeste les progrès du , ,. 

P
euple turc ami el allié el reste sincè· rer le terrain perdu ont <té rejettes. manchette, •Ur ~q colonuês le titre: 

Oe.1 contre-altaqut< républicat!k!< ont tgalt- <•LAS Etals-Unis ublent les 
0

rela11·ons 
remenl dévoué à l'idée du pacte bal-
nique, ba8é sur les nécessités impé- i11t11t eu litu mardi d11nJ lt 1ecteur de .•tosqu~· internationales. - Une sérieuse ques· 
rieuses de la vie commune. harmo- rut/a ma" ont êté repoussées. tioa à M. Hull ». ,e joui tal proteste 
nieuse et prospère dos peuples ~arc, .•!aigri la rl>istance dts milicien•, qui":,~~~; r~n!re les récenis déci ira lions du 
roumain, grec et yougoslave, amis el vie par la cou/ipurat1ou du termin tuess1u" t·,t rnrnistre de la Glrre de 1 Etals-Unie 

accide11té, et malgré le mauvais temps.qui . ,..,,, contre lee Etals t~alitaires. 
alliés. I . nie lts n<1t1o"a Il est' 

--<-
Rome, 19. AA.- î.,'Italie retira son 

représentant du comité des i:tats ga­
rants des emprunts accordée à l'Au­
triche qui tient acluellemen \ uM con­
férence à Rome pour examiner la si­
tuation à la suite de !'Anschluss. 

Celte décision de l'Italie osl inter· 
prétée comme un geste amical à l'é· 
gard du Reich. 

En vous remerciant nne fois de plus, rage pendm11 toute a 1our · . l'ql'''"ge •me que ,ette agitation est 
monsieur le ministre et cher collègue, poursuivi leur nuance. Jls ont déP"'·'l ,,;;rM. les menée en vue de C\tourner l'altentto11 tt 
del vœux que vous avez bieu voulu dt Saint An/oine, lt uillaqt de .wsq, du ~ublic améri<iiu des difficultés LBS fiançaillBS dB l'archiduc n 0 
m'adres~er, de môme quo votre bnl- mtérieures, surlou d'ordre économi-

lant accueil, 1· e lève mon verre pour '- --- 11 dr charmante que et demande <!le Iles meaures on Bruxelles, 19. AA. - On annonce 
1 Excellence el :\ ce 0 compl d le bonheur el à la sauté de S. E. e e pren re en •ue de mettre fin les fiançailles de l'archiduc Otto de 

président de la République Kemal Madame Ozalp. ·111 le~a son verre à une activité qui onstitue une me- Habsbourg avec la princesse Marie­
Alalürk, à la prospérité de la Répn- Le général )ta;4"" et il fut lol>-w.ue· nace pour les relaions entre l'Alle- Thérèse de Lichtenstein et celles de 
blique el du noble peuple turc el de en disant cÇok magne et lei Etals· Jnis, l'archiduchesse Adelaide, sœur d'Otto, 

b · à 1 té d V t ment ovatioui.t-· son armée, el je ois a san e o re avec le prince régnant de Lichtenstein. 

• • • Paris. 13. - Ls• arresta \ions opé 
rée8 à la Bourse eu ploino s !lance ont 
lait beaucoup de bruit. 

Les autorités amrment à ce pro· 
po• que le gouvernement n'est plus 
disposé à tolérer la diffusion des 
nouvelles alarmistes qui circu­
laient depuis quelques jours dans la 
capitale, notamment en ce qui con­
c.irne !.;s rapµorts franco·italiens et 
la Tchécoslovaquie. 

Les autorité• laissent entendre que 
les arrestations d'hier sont le prélude 
d'autres qui pourraient être effoctuées 
non seulement à la Bourse maie par­
mi led reenonsables de la diffusion 
de fausses nouvelles . 
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Les caractéristiques 
de l'architecture turque 

VIE C AI~ 1~ 
LE MONDE DIPLOMATIQUE bras et noires. Et ils apportent ces 

photos aux journaux et a•1x revues 
L'arrivée de M. Pa.lenzia de leur pays: ils les montrent à ceux 

LR PRESSE TURQUE DE CE MRTln 
otre patience s'épuise ... y Alvarez qui ne connaissent pas la Turquie. 

Par M. RE~ID SAFFET ATABINEN L C'est sous cet angle qu'ils tiennent à 
'aeent diplomatique accrédité au- présenter notre paya.» 

II du XVIe sil\cle, par la beauté de loura prl\s du gouvernement d'Ankara par LES CONGRES La gravité de la situation du Hatay 
11 a fallu que De ToU viol rappeler proportions el la aplendide élégance le gourvernemenl du général Franco N t . i t' fait le sujet des arJicles de fond de ta 

faire !'ombre même d'un douta. Il ee­
rait trl\s amer pour nous t!e 9oir dao• 
celte lntte,la Syrie voisine et ea sœur 
dressée en adversaire devant nous el 
il serait beaucoup à craindre que !es 
résultats n'aboutissent en coneéquen· 
oe. Or, nous - les Turoe - nous dé' 
sirone de tout notre cœur l'indépe11· 
dance réelle el l'intégrité de la Syrie. 
Telle serait l'issue la mei!leure la plus 
logique qui pourrait iuterve~ir au· 
delà de nos fronli!lres méridionales. 

aux Turks la nécenilé de reconstruire de !our décoration méritent une ad- et Mme Palenz1a y Alvarez sont ar- 0 re partie pa ion au Congrès plupart de no, con/rèru . 
les forlificatione des Détroits. En effet, · r é (D' hl 117 8 rivée hier en notre ville. On sait que de chimie H. Asim us intitule son articlt de fond 
l'Empire ottoman et Istanbul furent il c~r:a:~:t~:~;l!).serves. ie p. ·l M. Palenzia avail rempli_ antérieure- On sait que le IIIe Congrl\e Inter- du •Kur1111" •Noire patience s"épuise •· 
l'abri de toute attaque pendant 6 sil\- )'our la Shah·Zadé . comme p~ur ::i~~g\i!l:!fn~~ lpe:gfnoence~onq~~f 0~~Ï national de chimie i:iauguré dimanche Il icrit à ce propo5: 
oies. Aussi les monument• tnrci dei toutes les œuv es de Sman Ch D1ehl . dernier an Oapilole de Rome siège de- La question du Hatay est entrée da nit 

d k à B d . r ' . · laissé en notre ville le meilleur souve- pu1"8 deux i·oure à la C1.té Un1·vers1·. L gran ee époques, du Tur eetan u a, reconnait fUe son aspect u/érl#Ur est une phase des plus sérieuses. es as-
1urtout ceux de Sinan respirent l'ai· d'uRe rare élégance. 11 trouve la Ba· nir. taire. On apprend qu'un délégué a été eurances fournie à notre gouver11e-
sance et la sécurité. C'est ce sens de yazid •infiniment harmonieuse». LE VILAYll'l' désigné pour Y représenter la Tur- ment par M. Garreau, qui était venu 
la sécurité qui permet pour les cons- Lei silhouettes ertêrlenree de la Une oommlaalon .. 

0 
Conseil quia : c'est M. Avnürrefik, membre de récemment à Ankara, concernant les 

tructeurs d'un édifice de penser non S u la commission d'instruction et d'au- bonnes intentions des autorités man-
eeulement à sa solidité. mais aussi à ~le~maniye comme de Selimiye d'Etat en notre ville traînement. li aura pour mission de dataires françaises en Syrie n'ont donné 
100 élép;anoe extérieure. d Edir~ 01 de Sultan . Ahmet av~ Une commission composée de deux faire oon11aitre aux congressistes les jusqu'ici aucun résultat satisfaisant el 

Les Turoa laissent voir le moine leur fier aplo.!1;1b, sorgi1Sent pmi- i dêlêgués a été envoyéeJan notre ville progrès réalisés par le~ industries l'on se rend compte qu'il n'y a pas lieu 

De toutes faQons, nous somme fef­
mement persuadés du sentiment ~ 
ooufiance qui anime les grandes m•· 
ses mosulmaoes et chrétiennes de '8 
Syrie uuvers la Turquie et s 1 
des racines profondes de la sytnpa· 
thie qu'elles ressentent envers !a Tur· 
quia d' Atatürk. 

Possible les contreforl1 et n'emploient san_tee et équilibrées .au-deHu de par le conseil d'Etat en vue d'exami- chimiques en notre paye. de s'attendre à ce qu'elles en donnent bâhmenls qui les ent1ronnen1 avec . . . 
pu 101 arcs boutant• qui dan1 les lenre coupoles habileme t êtagéH et ner d1vere oonfüt& 1urgU1 entre le Le oongrè1 des gynéoologne• à l'avenir. De ce fait l'odiniou publi· 
églises golhiquea 1uggàrent l'idée de 181 flèches élanoéea de leurs mul- Deflerdarat et des f1~mes d~ com Le Dr Ahmad Asim Omer proprié- que turque éprouve nue nervosité très 
béquilles. tiples minarets que Loti comparait merce locale. La oomm1 e1on s1è e au t!tire el médecin en chef de' la clioi· justifiée. Le dépoté d'Antakya, M. Ra-

• Un édifice pas plus qu'un indivi· aux lances plantées par les conqué- local du Trésorler-pay~ur généra_l où que d'Ortakoy c ~ifayurdu ,, qui a sih Kaplan qui, lors de. la réunion du 
du ne répond pas à l'idéal de la santé, ranis touraniens sur By:iance. ~ee bureaux ont été mis à sa diapo- représenté noire pays au congrl\s In- groupe du parh, av~1t deman~6 du 
de la so!ldité quand il e1t pourvu de D M 1 d' 1 lm lion. ternalional des .gynécologues, à Ame- gouve.rnement un~ ac\1on énergique a LB tournant dB nos dcstinÉBS~ 001 sou ene.» an• son anue ar musu 'm Les nouveaux oadre1 terdam, y a fait une communication mdub1tablemeut mterprété par ces 

(p. 626) Saladin dit de la Yem Va- L . · . 1 " · t d 1 Le monument lnro possède en lui !ide Djamii que c'e 1 une des plus es mm•Ylères respectifs é au?rent basée sur ses treize ans d'expérience parol~s le3 senhme11 ~ e tout e gro~ - 1 
même le prinolpe de sa 1olidité. belles mosquêea d'Ietanbul 

1 
autant l~e uonv!laux cadres des acl~1mstra· profeisionnelle dans un domaine teoh- pe. L honorable président du Conseil, En ce jour ou le peupt• turo •é/Jbrt a 

A la Sultan \\hmet, les contreforts pour la beauté de ses proportions exlé- lion~ qui !e~r seront ~ommumquée à nique particulier. tout en conseillant à l'opinion publi· double /tte de ta jeunesse et d11 sport peur 
sont placés sur un oOté moitié vers rie ures que pour la richesse de sa dé- partir de 1um procham. On apprend LBS ABTS 

1 
que dn pays le sang-froid des g_ene commémorer l'anniversaire du dlbarquernenl 

l'extérieur moitié vers l'intérieur; mais ooration intérieure.» Pour la fermeté que les oonveanx cadres ne compor- Un grand concert convaincus de leur droit el de la JUS· d'Atatürk a Samsu:, 1111 regard en arril~ 
sur trois cOlée, on a diapo é entre le& du tracé et rélégance de l'exécution, t~ront pas de changements trdèees sen- tesse de l ~ ur cause, a ajouté que les s'1mpou. 1 
contreforts intérieurs des galeries re- c'est un des pins beaux morceaux s1bies, - sa.of toutefois ceux . . fo. de musique turque mesures nécessaires out été déjà pri- .v. Ahmet Emin Yalma11 lent da11

5 e 
posant sur des colonnes de marbre et d'architecture qu'on puisse voir. nop~les. Suivant toute probab1hlé on Le grand concert de musique tur- ses. Et il a démontré ainsi qne son • Tan • : 
de granit. apphqnera cette année les études que organisé par le Halkevi de Beyo· sent1meut ne différait pas de celui des Il y a 19 ans, le l9 mai, les capacl· 

Toue les grands architectes étran- c. '•si d Nr le Professeur Alb.ert Ga· faites antérieurement concernant le ltlu, avec le concoure dn Conservatoire, membres dn groupe. T ,. d'peo· b l l é l tés du ure dans la voie de l 10 • tt 
gars ont fait ressortir la magnificence r!e, e sav~ut europ e~ qm a e développemeut de Jeurs divers eer- au profit des sinistrée de Kir~ehir L'opinion publique turque a tou- dance nationale et de l'élévatiou, 'él. 
de la silhouette extérieure de la Sü· mieux compris !a conception arch1lec- •ices. aura lieu au Halkevi de Beyojtlu, le jours considéré que son devoir uatio· volonlé de l'existence du Turc, a 
leymaniye « que 011 aAte aucun con· turale turque, que noue devons les E 1 ri t l 26 mai, jeudi, à 21 h. Les arti stes sui- nal le plus haut est de suivre en tou- laient inoarnées en un homme : JliUI' 
tretort parasite •. plu• belles études et descriptions de n•o.re a P son .cen ra ~ u.nts y prendront part : tes choses le gouvernement et de l'ai-

L'œuvre architeoturale turque mon· nos monuments historiques : Ou affirme que, sur l mterveatiou llill. ~Iünlr Nureddin Selçuk et Nuri Halil der de toutes ses forces. Tout naturel- tapha Kemal. totlt 
. . . de la Société de l'Hietoire turque, le lt& • 1 Aprl\s oo tournant d'histoh'e, •• 

Ire, pour la premil\re foie peut-être en ,, La coupole oentr~le, é~r1t-1l, dom•: ministl\re de !'Instruction publique a P~-?f:'!:~ d~Jï:!: R:fi::"u~!~:,1 ~K~~~~~~~i:;"{ lament, il n'y aurait pas lien de s'at· s'est transformé. !Aprl\s toutes 1,-;:; 
Orient, une conception de la vraie ne toute la compoeihon · les demi demandé que les travaux de démoli- Veclk (kanun) l1UI. Reead Ev.r (K,,man) tendre '10 ~a pal'I à une attitude difré- amertumes et les malheurs que 111~; gr mdeur qui résulte dea proportions coup?les de buté~ et les coupoles ba~- lion de l'ancienne prison centrale Rolik Feuan et Dürru Turan (TacnburiJ; renie dans la question du Ha ta y. Or, avions éprouvés, noue sommes en ···~ 
plus que des dimension&. Elle évite la 888 8 étagent à diyers niveaux et à d1· d'Istanbul fussent suspendue, en vue Sedadoztoprak et Cevdet Kazan <Ud). ces jourd derniers il noue parvient du daos la voie de la prépnration néoell

811 recherche du 90loisal qui choque no- vers plans, ma!s leur group_e!Dent de permettre à une commission d'exa- Ce concert fournira l'occasion à nos Hatay uno série de nouvelles telles saire à la pleine indépendance et 
Ire goQt dans les monuments cr6· constl!ne une s1l.houette équ1hbrê0 miner si cette construction présente compatriotes de témoigner à nouveau que force none est de dire que notre développement complet. 
lois, lydiens, as1yrien1, égyptiens et d_Ofl:l l effet py~am1dal sera lP. caraoté· une valeur historique. On ue sait pas de leur intérêt el de leur fraternelle patience est sur le point de s'épuiser. rd 
romains. r1s11que eesent1elle.• . toutefois si le ministère de la Justice, sympathie pour les victimes du tram- Si l'on cherche des preuves des men- Pour construire, il fallait d'ob~re 

Lee dl\faut le plus sensibh• du:iem- Le.a murs nus et froide uec la r4· qui désire voir entamer au plus tôt la blement de terre. vaises intentions des Français, il snf- démolir par la racine. Sans une !»~elle 
pie égyptien est d'être trop long pour péhl1un des fe_nêtree, sont noyés dan1 construction du nouveau Palais de Lee invitations sont délivrées au fil de s'arrêter à cet exemple : on sait de démolition préalable, si cher qo pd 
sa haut ur et d'offrir, TU du dehors, une ombre ru1 sanie sur laqoelle ~e Justice,_ qui u'a d'ailleurs que trop Halkevi de Beyo~lu. On ne vendra pas qu'une répartition par communautés dut nous coûter, nous n'aurions et 
trop de mura et trop peu d'ouvertu- ~étachent d éi6gantes arcad.es.La sali- tardé _ donnera suite à cette dé· de billets au guichet. est à la base des élections qui doivent établir les fondements uouve~u" 1•. 
res. Les temples romaine comme ceux ha audacieuse des avant-toits oooroo- marche LES ASSOCIATIONS avoir loi au Hatay. Suivant cette ré· sûrs de notre existence oat~0118 I~ 
de Baalbeck et de Palmyre, imités ne les ordonnances horizontales des · partition, l'assemblée nationale qui se oous n'aurions pu surtout réahserplie 
par eugération de modèles gr6ce, porliquea el tout cet ensemble coloré Le permis des dJmanohea Le nouveau comité de l'asso- réunira au Ha ta y devra être constituée révolution que noue avons acc0111 qdf 
étonnent par leur éoraeante graa:leur. et nuancé, d'une échelle volontaire· Ordre a été donné aux services ciation dea typographes par les groupes suivants : Turcs, Ala- e11 un lape de temps au•si oourl 

Chez les Turcs, la recherche de l'ef· ment réduite. met en valeur la har· compétents de veiller à 06 que les ma- 011ite~, Arabes, Circassienij et Armé· 19 ans. 
d . .... t d t 1 d L'Association des ouvriers typo- · . • ~ratiotl fet monumental réside précieêment 1esse rouus e es eu pers rue ures e gasins et boutiques qui obtiennent un 1 t t d' h d meus. Le 1n mai esl 'a date ou la J.'. 

8
• 

l'éd"f" Là · 1 é t't d rrap ies ures a enu 1manc e er- E f ·1 d 1 1 Al ·t • 1 
,. dans oel!e des proportions. La no- b . 1 1oed. a

1
usa1iy a r par

1
,1 100 e1 permis pour demeuNr ouverts le di- nier à 14 h. 800 congrès annuel au 

1
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s dnee s'est trouvée pour la preœièreC~08

18t Je 
blesse el la 1ymétrie n'excluent pas aies ans ea mpane, arran1e· manche ne vendent pas ce jour là des H k E c son au re n ose que es ur face d'une force salvatrice. ~ ce 
1.. 1 · me11t des bandeaux et des cornich1e, arti"cles autres que ceux qui· font « ail evio> d

1
' minônü . . ette fois, non confession non-sunnite ,· la distinction à imprévu et e pittoresque. , . . seu ement es compositeurs typogra- tournant historique. C'est iirll.ce bieP· 

cLes monuments turos témoignent l'accentuation par mainte détalle du 1 objet de ~eur commerce hab1tuel.1En phes proprement dits, maie aus~i les que l'on prétend établir entra eux est tournant que nous jouissons de~ urail 
r-~-~---- d'un - ,. de l'Aqoilibre et de la me· jeu d'ombre et de lumil\re,témoignent 0811 oo. ntr.aire leur permis_ devra leur mécaniciens et les relieurs étai·ent une faute. Les délégués turcs s'y f ï d' · d'h · l'on u a 

sure d 'une suùdt316 Ll'o,.pro••'•n •• "'"" A•n• ........... -.... '"--·• At 9uhtil ·-· ·-mtnvJO~IAmeoilf:Wjé 1 . étaient opposés à Genève. Aucun ai 8 auiour UI que 19 ~°" 
d'u,;., ~ ; · '"" ui font u- dont on trouverait a1mo11.men1 nr- La lai'd ~ur e cer q' uar••-·• Ç<?.Q!~_quée à a réumon. Au coura de d • t êl é r é près mime pas pu espérer il y a •10 i:1e 
vent défaut en d'autres écoles. (A. Ga.- quinten\ dans les édilicea byzaniioa.~ · •• V• • • - é I accor 0 ayan pu re r ais a .. ·ous devons ressentir cette fti t·ir i 

M. Abidin Da ver dénonçait ces règlement dêl'âsâo'è~l09& ui~ali'~~!.e.:iu de loags débats, ce classement avait Ioule notre lme et la faire resseu 
brie!)» (à suivre) jours-ci, dans le c Cümhuriyet >>, les est modifié en celui de d'«Union des ""' '. 'u~•-·-· -• 00••pt6 !\!titre de cou- notre milieu . 
.. .,,;,• :,;;L,;;;P;;,s ,;2;,;,r,:;a,;;n,;;rl,;;P;;,~ ,;;m;;;OS~Q,;;U:;;~;,e;;,~ .;11;,;u;,,;X;.V;,;f~e;,,;e.;,I ;-' """'"""'"""'""""""'""'""""""""""""""".,. ... ___ affreuses boutiques qui dé pare o t les travail 1 eu rs de l'imprimerie». ces 5 ion 8 t en • u 0 do con tri h 110 r à une 

t d cours donneront de bons résultats environs rle inte-Sopbie et le dê· Le Oou9eil d'administration de !'As· solution amiable de la question. Mals L1111 D""OrdS fl'OaD"l'BPS i\utoun du rarba E brii de l'ancien Palais de Justice qui sociation a été élu. Il est ainsi corn- nous apprenons maintenant avec sur· Ul.I uu u H 1· U pour les deux parties et que les ca- Insultent, par leur présen<lf', à la ma· poeé: priRe que les Français, désireux d'as-
• pilalietes belges, ayant fourni le capi· jesté de ce monument. Il ajoutait, A. Müoir Dizer, Etem Ouan, Selim surer la persistance de l'administra- dB LOOdrES 

la C!gr1"E'fE' d'EIECfn"1c"1tn ta! de la Société d'Electrioilê d'lil&n- «Tout cela subsiste paree ue uoos na Tanyeli, BoR-os, A. Mehmal, Ali, Sirri tion coloniale au Hatay. ne se conten· "'1'1" 
&J U I' Il bu! en employant leurs fonds dan1 passons presque jamais par ces pa- Demirkan, f;leref, Nihat, Mehmet Diz- lent pas d'établir une distinction en- M. Hüseyin Cahid Yalçin rerlt 

notre pays, ont de la aorte fortifié ragea 01 que nous ne voyons pas man, Saint Paker (typographes), Aziz Ire les Alaouites et les Turcs; ils pré· •Yeni Sabalr•: •tait 16 

d'lStDDbUI l'amitié très ancienne existant entre ces laideurs"· Vedat(mécanicieus) Halit Ait.met (re- tendent s~pare r les Turcs dils snnni- ... Avant la guerre la France ~ ro"e· 
lee deux pa"", sera accueilli avec 1· o. i.e tes d'avec fou Torce kam•t1•tes l""U r , • Le Philosophe Populaire du « Son lieurs). .,. " ., · banquier, voire l'usurier Jde ,,, pe df 
par ceux qui donnent à cette •m11t6 C t · 'd t · t't 11 

On a annoncé qu'au cours des pour­
parler1 ayanl lieu entre le repré1en­
tant de la Sooiété d'Electricité d'I • 
tan bul et le mioistl\re dee Travaux Pu­
blics, les deux partiea ont fait oonnaî· 
tre leur point de vue rêciproque en 
ce qui concerne la question du ra· 
chat. 

Cette nouvelle a réjoui les habitants 
d'Istanbul el causera le plus ,if plaisir 
dans tout le pays quand elle 1era con· 
nue. 

Certes, écrit M. Baydar dans l'Ulus 
celui qui a accordé une concession a le 
droit de la reprendre dans des condi· 
lions données et pour des motifs bien 
établis. Dans des cas pareils et d 'orrli­
naire &n co pensat1ou des perles qo 
!'êtablissement intéressé subit du chef 
de ce rachat, fait d'aprês la valeur;du 
moment du matériel ain11i que des bé· 
néfices réalisés, on lui verse s'il y a 
lieu une indemnité. 

Do moment que les pourparlers à oe 
dernier égard ont commencé entre le 
ministère des Travaux Publics et la 
Société d'Electricité d'Istanbul il s'en· 
suit qu'il a été décidé, eu principe, que 
la Société tranfêrera ses inetallationa 
au gouvernement lequel procédera à 
leur rachat. 

En l'éMü et lior av•nl 01 pourpar· 
lere consisteront à définir la forme 
du rachat. D'autre p t, comme les 
conversations ae déroulent dao9 une 
atmosphère favorable noua pouvons 
espérer que c'eat le vrai propriétaire 
qui, sous peu, di11tribuera l'énergie 
électrique l la ville d'Istanbul. 

Personne ne peut prétendre qu'il 
n'existe pas dans noire paye une 
question des Sociétés concessionnai­
res. 

!\tais il faot avouer aussi qui ai elle 
existe cela e t dû au fait que ces So­
ciété n'ont pas pu peraounellement se 
conformer aux cond· ions de la Tur· 
quia nouvelh1. Si elles avaient élé plus 
réalistes, si elles s'étaient dêliHées de 
l'influence pernicieuse de gains con­
sidérables à rêalieer, 1i enfin elles 
avaient voulu apprgcier lee nécessitée 
sociales et éoooomiqoes non pas celles 
qui nous sont propres maïa celle& con­
cernanl le monde entier,oette conduite 
de leur part eut fait que cette ques­
tion des Sociétêe coocesaio naire1 
ne serait même pas venue à l'esprit 
de quinoonque. 

Le fait que 101 pourparlers en 

· 1 · 1 Telef,raf » ee plaint, à bOD tour, des LES CONFBBENCES e m01 en , qui cous 1 ue une ap- Noue élions tombée sous la co ,,1·t•· une haute valeur, oelle qui 111 es l" t· · "l 1 'd d csr bout ques d'êtameure, sombres, noires L'é ri i - l P 1ca ion •ncroyau emeut a1 e u la France. Aucun autre paye 11·_..o, digne. o va n -arg 1erita Sarfatti · · 1· • u~-et enfumées, qui encombren, l'arrll\re prmo1pe • '1v1ser pour r~gnar " est liste 09 traitait d'affaires avec de ne 
côté de la Süleymaniye. Et l ajoute : à la Dante Alighieri un prociuit si caractéristique de la Noue étions dans Ja nécessité ce S:I LBS BmlSSiOnS dB la ftldÎO dB Bari •Effectivement, nous tous, y com- Mar.di 24 crt. - non pas jeudi 19 malveillance et ide l'esprit d'intriiue chercher de 1'ar11:ent qu'en Fran 8,;,rel 
pria les inspecteurs m11ni1ipaux et courant oommil on l'avait annoncé que rela se passe de tout commsutai- tant qu'il en était ainsi, il est 11 t 811· 
toua ceux dont le devoir den-ait être tout d'abord - à 18 h. 30, !'écrivain ro. Dès que les Français eussent ma- que les Français n'éprouvasse0 

1()11· 
de s'occuper e oela, nous ~ paasons connu Mme Margherita Sarfatti, sp6- nifesti\ celte intention, le premier à cune peine à nous taire accepl~ralt 11e 
paa par cee endroits. t qa1sait corn- cialement invitée par la Présidence protester fut le délégué helll\ne au tee les conditions qu'il leur plats 

.!u cours de l'émiseion ordinaire de 
musique, à la Radio de Bari, le pro­
gramme suivant sera exécuté par le 
violoniste Ruggero Aetolfi et le pia­
niste Germano Arnaldi : 

1. Sinding. - Adagio et allegro. 
~. Paganini.- Sonatina. 

Lo déf BOSE alriBDDB 
des Etats-Unis 

New-York, 18. A.A.- Les impor· 
tantes manœuvree aériennes pour la 
défense des villes industrieiles de 
!'eat des Etats-Unis qui se dêrou· 
laient depuis le 12 mai se sont ter­
minées la i;.uit dernière par une atta­
que aérienne contre le village de Far­
ruiugdale (Long Island) à uoe qua­
rantaine de kiloml\ires de New-York, 
où sont situées delU mportantes 
usines d'aviation. 

Farmiogdale et ses environs ~laient 
dans uue obscurité totale. 

Théoriquement, les forces ennemies 
out réu si à détruire leurs objectifs, 
malgré la défense anti·aérienne et lea 
avions de chasse. Toutefois, selon tee 
miliepx autorisés, la défense anti­
aêrienne a réussi l abattre plusieurs 
avions de reoounaisaanoo. Par conire, 
les «Forteresses Volantes", volant à 
une hauteur d'environ .cinq mille 
mMree, accom-plirent leur mi1eion sans 
être découvertes par les projecteun 
el purent rejoindre leur base. 

A la suite des résultats de 001 ma· 
nœuvres, les cercles militaires opinent 
qu'avec un nomlJre suffisant de nou­
velles «Forteresses Volantes» il serait 
pratiquement impossible pour des 
forces ennemies d'l!>ltaquer efficace­
ment 1 c tes américaiues. 

Actuellement los Etats·Unie oe po~ 
sl\dent qu'une douzaine de ces « For­
teresses vol an tes >. 

Dans la matinée, deux cents aTions 
q11i part!cidèrent aux manœuvres êvo­
laèrent ~n formation an-dessus fde 
• ew·York. 

bien d'autres tragédies semltables de- générale de la Dante Alighieri, fera sein de la commission de contrôle. nous imposer. et1I 
meurent ignorées de nous. Or, les dans .la salle ~e concert de la «Casa Quelles sont les mesures prises à Mais le marché !rannaie de l'll·o~e~ 08 
touristesy passent eux ! Je volent d'lt~han, grameusemeot offerte pour la suite de oette situation et dont v 01 • 
tout cela et ils en rient. Oe n'est pas la 01rconstance, une conférence sur parle notre Président du Conseil ? n'était pas lilJre. Toutes les 80 

0rJrB' 
Q l ·1 capitaux français étaient aux 1'~ dans 1 parc de Güllaane "1'ils s'ar- l'archilecture et l'art modernes en Jtalie ue accue1 ont reçu les démarches · e - 1 

rêtent, pour pre dre des pl;Otos avec L'entrée est libre pour tous.Les mem- et les plaintes qui fi11:urent au nombre de quatre grandes institullon :,eJPl11 

les appareils qu'ils ont en i:«ndouillill· j bras sont spécialement priés d'assister de ces mesures? L'activité des agents ue, pou1~ions traiter exciuÊ
1
t l'i,~ 

re, mais devant ces boutques eom- nombreux. coloniaux fran9ais qui tendent à réa· qu avec un de ces groupes. -1 n#"·-, 

Des pourparlers C•mmerciaux turco-américains >0nl eu r.ou Ces jours-ci 
les délégués améru:ans oRI visité la cap/la/ -tmnmenl /'Or"'rn (.ï/ligi 
où un goflter leur a 'té servi. 

!iser de façon unilatérale les élections l'isalion du Quai d'Orsay étll• d f,lql~ 
au Hatay el leurs interventions visant saire à cet effet. On cowprell llllall 
f\ créer un fait accompli aux dépens iement que l'on ait mis le coLI 1 dan' 
des Turcs pourront-ils aller jusqu'au la gorge à un pays se trouvaP 
bout dans cett~ voie ? Ce sont les ré- ces conditions. t1e 

111qtle ponses que l'opiuiou publique attend Telle est la situation dans révolll. 
maintenant avec impatience. nous avons été trouvés par la 01 n•· 

.'. tion. Pour que le gouvernetn6 __,,nd6 

f l · · 1 t e un "'"d o· N. Yun11s Nadi dans le • Climhurryet , et la ·~na q~1 avait utté con ~ dépell 8 ef 
•République. s'adre5se ri la Syrie: d enue.~1s pour assurer 11n daos dlr' 

. . co poht1que, ne perdît pa_s ;ut• • 
Noue rec~mmandons à uotre vo1.me voies détournées la vict01re P11 reIJI 

dont.on se ioue. comme le chat_ d'une et la victoire politique qu'il ~'8!11al l 
sou.ris - de suivre avec atte11t1on la portées, il y avait un intére.1 11ci•"' 
pohhque que la France applique au as1uror son indépendance fins foree'· 
llatay: cette puissance détache le Ha· 1 Il s'y est attaché de toutes ses lit~ ! 
tay de la Syrie, mais elle a recottrs à L'accord qui vient d'être ré~5 sO 
toue les moyens possibles ol imagina· Londres est la récompense de el If 
ble~ P?Ur ne pas l'abandonner à la de lutte men~e dans ce eoP9 (Jllr· 
maiorité. t_nrque. ,.Ré~ultal ? ... D'aprl\s triomphe d'une polili~ue juslB·~~uiell:. 
ea:te poh~iq_ue d mtr1gues. le ~a ta y ché financier de ta City, si tné1!1 le .1, 
doit, para1t-1l rester en possession de si sensible si prudent recouua• ·pe• 1 
la France. Les Syriens n'ont d~nc pas rieux de;~ Turquie RépubhC!l.';o:ille1'. 
vu. Ils n'ont donc pas ~ou!1a1ssauce vitalité de ses sources écOP0~1 ~r'r 
de~ trucs employé~ à DJéz1reh_? . La D'autre part, si le gouvern~111e roof'. 
pu1ssa_nc0 ma~1data1re rêve de d1v1~er tannique qui a accoutumé d ap~·~1r~ 
la Syrie en m1lle morc~aux pour s eu les opérations liuancil\rea ave~ Balld 18 rendre maître un à uu . Nous souha1- ger ne fut plUI convaincu de 1 (IS 11 
tons de 110~1. notre c'-1'.ur vo~r notre de la position internatiouale de 4°1r 
eœur e_t vo1eme, la Sy~1e, délivrée de Turquie, de son pacifisme. pt p•~r· 
ce terrible fléau qui s e~t aballu sur attachement à la truuquillité,ullbljlll 
elle. Il est superflu de d1r~ que nous crédit aui·&it été impossible à 0 

se~ons notamment trbs satisfaits de lu _,. 
voir, eu taat qu'Etat frère et voisin - .-J]J; 
arriver le plus tôt possible à cet heu~ 1 MARINE ~~ 
reux résultat. 

Nous voulons dire en somme que la ula#o• ...1 
Syrie,voisine et .sœur, n'a aucun ava'u· Un bateau-amb i•soP:°1 
tage d'ordre national à servir à l'en· Le gouvernement euvis688 g~~ 
ah•eseur inique d'instrument dans d'on navire à moteur d'asse~ 1~,-· 

l'aftnir!l turque du Hatay. Tout au taille qui sera équipé comme ~r1et 41 
contra1re ... Car non~ finirions tôt ou bulancede façon à pouvoir se.,-as' f 
1ard, par régler d'une façon douforme médiatement sur les heu:r ~~e';o' 
aux droils nationaux turcs notre cause sinistre maritime. Deux 1ll" 
nationale du Halay. Cela ne doit pas seront attachés à titre fixe· 
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~FNOTEODUTBEBYOAGLLU L-.J t~~~~r~:l*::~::;J:r~~ 11~:.ést:i:n·:~~·, 11· , on ·1quB 1' ·nanc·1s" r m:;~~~~~t:d~~ur~~~:u: anuéos est 
• iiltnq heuret1 euoore. Ou sonna. ,Il d' ne façon ratipn elle et ~ 

- :'lladame. annonça la soubrette, lormaut aux d m ndes de la ace 
c'est ... c'est l\l. Gastou. -••••••••••••lliÏlll•••••••••••••••i9• I co stitue un des fa teurs cl te.rin1uan s 

- Faites entrer, voyous. • , • de cette augmentation croissante. 
- lm? - 1 . se111a111e e<•o11om1qu0 t u prod e ·ans des hr~· 

l'a - - Mais naturellement ici! Que ..oit: ' t: ' '-' quea de cotonnades, elles out nug-
r André BIR.à.BEAU celle fille est sotte! Allez, ne rlipondez ------------- menili de 3 010 en 1987 c • a · ·e· 

b C'est par hll!illrd que Gaston La· pas, et faites entrer. h ment à 1936, 
touche fui 4lê!ligué pour disputer ce •· La soubrette.ma foi, ouvrit la porte- ff nvus dns marr. 's s'tr~ngsr Dana l'indust e l!\ini~re, 
~llch en qualité d'ailier du C.A. Saint· rlle l'ouvrit même à deux battants -, Il Il U Il p talion est d l' lire de :u 010 
111
Ude... et Gaston fit son eutr/ie. Tel qu'on paraison à 1930. Da ti · 

ll,{lium ! Dès ma première ligne, jij l'amenait n'est-ce pas? sur une civière, du cuir et de la cordonnerie, e e e t 
illarrête plein d'inCJ.uiétude. Il taut les yeux fermés, la tête emmaillotée, Noiz: et noisettes Voici les oofation d'Anvers: de 76 010. Il ei:it vrai qu'au cours d!j 
ine je le ooufdsse : 1e sais un sportif le genou bandli, la figure boueuse, cette année, on a enregistré. nue bals•e 
Pl~a relatif et je n'ai jamais vu les ex· le maillot terreux et la culotte va· Le reclreBsement du marché des noi· La Plata flottant Frbga 88 de 9 o1o dan \es ventas de peaux el 

0 
0111 des amoureux du ballon rond seuse ... C'tltail juste au moment où selles enregistré la semaine passée à mai • 87 soulierll faits sQr place, mp,t~ Pllr 

,u ovale que dans les actuafülis du lllme La Rochepot avait pris les mains a été encore accentué dans le cours de Orge contre, c&lles fJliles à l'Etat o~ aug-
•n~ma, 0., qui les a lai;isés pour moi d'une jeune fille qui était auprèM d'elle celle semaine-ci. menlê de 115 o1o. 

pleins de myst~re. Si je me mets alors et lui disait açec attendrissement peu· 115 915 17t5 L'orge est en hausse à Anvers et à 
• Parler de ebool ou de drop-goal,cela daut que la petite rougissait: 1t1arseille, en bai6se à Hambourg, sta- Le marché des peaux 
"' h 1 ·t · ble à Londres. Ce dernier marché 
:-urrait tourner à ma confusion. Il va - A . ma pell e amie, vous voyez Genuine Ltqs 20 22 23 
•one falloir que 

1
·e m'en tienne à de comme ce Gaston est impatient de la cote à Sb. 32 (Californie juillet-

•r f · t · ·1 · Levanten » 20 22 22 août, nouvelle récolte). 
~ Udentes génêralités pou: vo~s rap· aire vo re oonna1asance : 1 arr1ve en 
, 0rter ~ette histoire que Je n 1Uvente avance! Les marchandises sans coque cotent Bn hausse: 
~la et que BDU h6ros m'a racontlie Car c'était pour une présentation comme suit: Anvers cote la Pologne à Fbgs 102, 
lec un vocabulaire moine profaue). de mariage que Gaston devait entrer 715 9t5 1715 la Russie à 104112, La Plata à 104112. 

1 
Je forme la parenthèse et je revins dans ce ~alon... Marseille traite l'orge tunisienne à 

j~ tait. Gaston La.bronche litait un Le mariage n'a pas eu lieu, figurez· Genuine Ltqs 39 42 46 Francs 142-142112-
nQUne homme alerte, bien fait, passion· vous. Il Y a des jeunes filles qui n'ont Levanten • as 112 41112 45 lin bai11e : 
1• de sport et d'une excellente m_mil: pu encore l'e11prit sportif. \olambourg Sh. 137(·· ' d 1 ) Il f ·1 Aucun changement sur les noisettes 
Pa e Sain I· Jude ( :'. nrne . a iea' -'!!'-.~~,....~ """""!"'"""!!!!!!!"'!!!!!!!!!!I!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ «Na po 1 i" d 'lia li o. Amande• 
tl r~ie d'un alub, le C.A. Saint-Ju_de._Le B C I t 1· Le marché des noix ne présente au· 
~ u EIU question n'êtail, à vrai dire. nnca ommBrtia B 1 a mna cune animaliou. Hambourg a augmentê de 25 lires 
~'1 de ceux que l'ou voit briller dans 1 1 li' prix des amandes italiennes dites 
~-Coupe de France, mais enfin il al- , Fi&'ues c Bari». 
d •t rencontrer çà et l_à d:ea a~_ver~aires fapital tnfüremtnt m·~ rt réSfrTffl Marchés in variés. Stagnants. Lit. 1.150 
~~r~a taille. C'est ama1 qu_il Vlllt _à Lit. 847.596.198,95 \ Hambourg cote des prix très bas. Les amandes turques sont à Ltqs 

L'puiJnalian s'est acerue, ces jours 
derniers, sur le marché des peau;K., 
Des offres de ~entes parviennent de 
toutes les parties da pays, notam· 
men~ d'Izmir, d'Eski~ehir et d'Ankara. 
De bonnes affaires se font à Izmir, 
sur les march~ des peauir. Quoique d~s 
opérations sur une grande échelle ne 
se fassent pas sur le marché des peaux 
les prix varient entre 140 et 150 pstT. 
On a vendu 3 balles de peaux de 
mouton llchéel!. à l'air libre, en Ire A& 
el 48- p.tr le kg; 20 balle~ de peaux 
salées, à 37.5 pstr. le kg; 10 balles 
de dêcbets de peaux de la Thfaca à 
30 pstr. 

quels pour s'aligner devant Je ne sais I Extrissima Ltqs 11 1 [4 100. 
A.B.C.D.E. Genuine , 11112 

Le m~tobé des peaux de bœuf 11st 
faible. 

'Gaston ne figurait pas dans l'équip1~l Dlreotlon Cen,ro.le a.:~L.&N Fève& 

11 
dans ce club de seconde zone, Fille.le• 4ano 'ou'• l'IT&LIB, ! Huiles d'olive :'lfarseille, qui ne cote que la mar· 

n a11 encore un joueur de ~econ~e zo- lBT.&NBUL, tzMra. LONDRES, \ L'huilo de Syrie 5% acide a perdu ohandiee algArienne, donne Francs 
~e - mais, bien entendu, il avait fait Rm. 8, passant de 88 ù 80. 14.2·142 112 pour celle-ci contre 144· 
Ill) toyage. On n'a jamais trop de sup- NEW-YORK Grèce Rm 73 144112 il y a dix jours. 
lr tlers ! (Est-ce que je ne me tire pas Créations à !'Etranger: Tunisie 
Plop mal du langage idoine ~) D'autant » 118 Raisin• 
p ~8, avait-li confié à ses me1lleura co- Banca Oommerciale Italiana (France) Blé Hambourî enregistre un redresse· 
it~'ns, avec un petit sourire, que oer· Paris, Marseille, Nice, Menton' Can Liverpool enregistre de très lêgère~ ment sur les prix des raisins turcs. 
ta'n.e affaires l'appelaient daus la ncs, Mooaco,Toulouse,Beaulieu llonte variations, indiquant toutefois uue fa•· Type 7 Sb. 21 

Pilate. Carlo, Juan-les-Pino, qa•abhnc., Ola i blo tendance baissière. • 8 » 211\2 
4llou. Voioi maintenant la péripêtie. roc). ' Mai Sb. 6.8 lt2 ,, 9 • 22 
li Veille de la compêtition, un des ai- Banca Commerciale ltaliana e Rulg-.• J 11 2 Q~ra, le gros Ampuis, ne put se tenir Sofia, Burgao, Plovdy, Vnrn•. ui et " 6.6 ll Fermes les autre• qualité-a. 
lil•lier faire une petite virile à Mont· Banca Commercinle ltaliano 8 Gl'<'ca Octob. » 6.4112 Londre1 est relativement calme. 

1 •rtre, Ce u'êtait pas très sage, ~. Atbèueo, Cavalla, Le Pir~e. Salo11i-i11e Ma.is Jlloha.ir 
~0ua l'accorde, une veille de mate Banc• Commnclale Haliin• ot R1·n1" Le marché du maïs est, par contre, Rieu à signaler. 
~lia quand ou est de Saint-Jude Buear ~t rad, Braill!. ' Y " • - hauuier. Cette OOJ:éale cout nue à t • 
~,0!ltinartre, n'est-ce pas ? ... Ampuis, tantzn, CluJ Galah Teml•car1, Sihiu i jouir, avec le seig~, d'une grJnde ~a- .Laine ordinaire 
, lilieurs, était un bon colosse à qui Banca Commerclala Ttaliano per !'Egil 1 hé · t rn•t10 •ne b . f h' 1 veur sur toile es arc a ID e " · Le• nrix H m&intienuent A leu1· ia outeille n'avait jamais auc ., es to, Alexandrie, IL• Caire, nemnnour r .-
Q lllbes. Et, par dessus le marohê, il Mansourah, etc. naux. 2 4 veau •la mlliJH paa~e. 
lile but que modérément, ce soir-là. Le Banca Oommerclale ltaliana Trust Oy ~;~obre s:· 2: i~8 Anatolio Francs 6-6112 
~llheur voulut que, dans la boîte où New-York. Juillet • 27 314 Thrace » 

7
7-7112 

Ille trouvait, il ~e P. rît d_ e . qu_er_ elle Banœ OommercJale ltalian& Trust Cy Syrie » e fi t On ob'lel'Ve une forte hauose à ~!ar-r..·C un .,..tit individu 1Us1gm an · Boston . ' d · 

Etra.:r:::i..€We:r 

TE&bn~uB bancairB Et cr édits 
documentairBs 

La Commission de Tecllnique Ban-
oaiDe "t Orédits Documenta.ires de la 
Chambre de Commerce Internationale 
s'&Rt réuuie le 13 mai 193S sous la pré· 
sidence de .\1. Giovanni Morandi (Ha· 
lie) reP,ré.liintant en France du Credito 
Italiano. De nombreux teclluicîeQe ont 
11ris part à celle réunion. 

La Commis6ion a totlt d'abord eU• 
miné un projet de règlement uniforme 

our l'enoaillliesneni des effeLa de com­
merce, qui li pour objet d'établir, pour 
e te opération, des règles unifo~ma~ 
ij)lioables _aµx r 1 lions ÏQteqiatio· 

nales sntre banques en ce qui con­
cer!le la présen\atiou, les d ais, la 
paiement, Io P,rotêt, l'aval, l'acce.Ptation t 
e~. . 

vn b' ...-- ·11 d cl t ' •eille sur La Plata :-l"o 2 i·aune. a.oie et cocons e soie ~ a llude, devant un gai ar u on· Banca Como1eroi•l• ltaliana Trusl Oy 1· ~ "' 
~ge d'Ampuie, 166 querelles. _Pre- Philadelphia. 316 Francs 110 La soie d'Italie, de Syrie et des 
~ •ent tout de suite un tour conmhant. 1015 • 111 vennea est en hausse à Lyou. Dt''' là il n'en fut _ri.eu, _sa?s ~oute Affiliations. à !'Etranger 1715 • 138 baisa9 toutes les autres qualilês 
._rce que le petit indmdu _ms1go~f1ant Banca della Svizzera Italiana : Lugano Avoine Italie Fros 160 
lt~a11 quoi faire de ses po~nir i' l~ mil ' Bellin,ona, Chl••so. T.o.,.rn<>, Men :\Iarchi! etal.J'a à Hambourg. Japon » 130·131 
lie rapidement son gauc e a on· 1 drisio. Sl 10< 6 Ch" 1"0 152 

Elle égal~ment procéd à un\ 
Cé· échange de vues pr~imina1re qnant a 
En l'opportuni\é. et la possibilité ~ ~m· 

placer l'endo~1emeut m~nus ril de 
effets de commerce pat un end eeme 1 
au JllOyen d'une gr!f(e ou tim re hll· 
mide. 

•· Place, 8008 le m_eoton d'Ampuis. Unclipped 1. »I me » ... • ,, k Banque Françn.IR<! et rtalfGr: ;te pl')ur 108 ~ c t 111 112 , "lllatch qui finiilsa1t par uu .·o. au Clipped ,, l'" an on • · 
La Commission a, en out ·e, xamin4 

le' 0>oye11s l!M plus adéqua111 pour 
prêvenir les rat,iffoation~ dee hllques 
et accréditifs . 

•t• f t l'Amérique du Sud. R d bl ( \~Illier round. Le plus ennuyeux u Millet ien e remarqua e ilUr es mar· 
• ~en allant rei"oindre la terre le_ gros (en France) Pari•. Londres e•t à Sh. 18[· et semble 1~hée des ooco11s. ••r d (en Argenl!n•) Buenos-Ayres, Ro· ' , '-b 9on rencantra d'abord un corn e ••rio de santa-Fé vouloir s'y mamlrnir. 1 R. H. 
11 .. le. Sa U!le 1'an trouva fort mal. Il 
i;•t le l~ndemain inoap111?1e d'aller (au Brésil Sac-Paolo, Rlo·de.Janel. 
Io r le terrain. Et c'est alllSI que Ga~. ro Santos, Bahia Cntiryba, Pvrto 1 
"on Labrouche fui désigné in extremis Alegre, Rio nrande, Recife CPer·j • 
~:11\llle allier dans l'/iqu1pe du C. A. nnmbuco). 
"''nt.Jude... (au Chili) Santiago, Valparaiso, (en ·, 
~h en reçut la nouvelle avec un or- Oolombie) Rogpta, Baran9.uilln > 
i e11 tremblant, avec une anxiété en· (en Uruguay) ~lont.evideo. 1 
,'.tt~Ule, el aussi avec une petite hési- Banca Ungaro-Italiana, Budapc~I .H•l· 1 
'"ion. 'V!lll' :lliskole, :llako, Kormed, Oro• 

ha;a, Szeged, etc. 
~:--Bon, dil·il à Romanet, son capi· " Banco Italiano :en i:;,11U1teur) Guyaquil 

1

. 
1o'-Qe, maia ,il !•ni absolument que je 1 Manta. 
th 1' à 5 heures chez ma tante La Ro- JBanco Italiano (au Përoll) Lima, Are· 1 

1~6Pot. Tu m'y conduiras tout de I qulpa, CaUao, Ouzea, Trujillo, Toana, 
b1

11e dans ton auto aprh le match, Molliendo, Ohiclayo, Ica• PiurQ, P1rno 
~!1n ? C'est 205, boulevard de Cour- Cbincha Alta. · 

ea. Hrva!ika Bmlka D.D Zagreb, Sous•ak 
'EnteQè.u. 

ltil..e lendemain, la rencontre. Et o'est 
d, q~'il me faudrait faire une belle • 
1i1'c1:1Ption sportive. Le bêro,s de cette 
1i,101re, qui me l'a ooolée, n y a. pas 
9n n~ué, lui. Mais moi, pour les raisons 

Si,gt d'lsta.1bul, Rue Vo _ruoda, 
Palazzo K•rakoy 

TrUphont: Pefra 4U4f·1-J-1-5 
Agln<-t ü Istanbul, A/falemciyafl Ha,,. 

Dirtclion : Til. 21.900. - Opéra/ions q~" 
21915. - Porlt/tuillt Oocumtnl 11903 

1 
Position: 2291 /. -Change el Pori 22911 

Agtnu dt Btyo!}lu, Jstikldl C•zddesi 217 
i.e )e vous ai e:xposéea plus haut, 
\ne 111'y ri1que paa. J'ai retenu que 
~r'eo1.1e fu1 de 8 à 2. J'ai cru oompren· 
lit:· que ce lut une mêlée saus gloire. 
i'.\ •a non sans ardeur. Les joueurs de 
d1' ll. C. D. E. - probablement irritê 
~ria enp•rlotj.lé manifeste du C. A. 
16'Qt.W11de -1c trando mèi:ent rapi' 
'n :iient d'honnêtes joueurs de football 
'on troupes d'aasa:it. Devant une telle 
111i dQite lei Sainl-Judieos réagirent 
11 .,êdiatemont avec une vigueur ~&ale. 
~ensuivit nombre de •placages>>, de 
~. dea aaiguaal.i ,e.1 d palle~ traîuan­
ba · T.e lout sur un fond sonore formé 
'I~ les vociférations du public. Mon 
•t.;;~rade traduisait la chose amsi t 

~e leu manqua uu peu de fmesae.» Je 
\ne rende a1sez bien compt_e de ce 

.\.Cela veut dire. Vous aussi? ... 

A Namik Han, Til. P. 11016 1 

Succursale d'Jz.miJ 
Locallondt co//res rts ' Bey.Jdlu, à Galata 1 

1

15/anbul : 
Vente Travaller's chèques 

, . B. C. I. et de chèques touristi­
ques pour l'Italie et l_a Hongrie_" 

.. 

Deo1oiselle allemande 
connaissant le français et l'italien cbcrc he 
e1nploi conune institutrice. S'adresser c/o II· 
,\!. Hallas, Tepoba,i, hôtel Luxembourg (en 
faoe du Ciné Moderne). 

En plBin CBnftte de Beyoglµ va;:~"u ~~·:: 
servir de buri:nux ou de tnagasu1 e::1t a lou·~r 
8'adresser pour infor1nation, à la cSccieta 
O~raia it.Aliana ,_, Istiklal Ça1ldesi, Ezaj 
Qikmai, y à oôté des Otabhssements .He 
~as' e. Voice ... 

L 'activitÉ des Entrepri­
ses industrielles de la 

5ümBrbank 

exploitation. . LaçilDS d'allmnand Bt d'anglais • n•i 
En supplrn1~nt au ,premier plan que pl'!paTati<>n' pilcialte de11 d. étent 

quinqueuoal le gouvert;1emo&nt a .d~· bruches co1umen:ia.lef ei ,.tes exl\_ut,ns µu 
aidé aussi de fonft à /;liV.tlB une ci· bac~auréat en parlicuiler et en group' -

· 1 d · ""000 t par ieune proles•eur allemand, Cùu11a1osant 
m&oter1e pouvan pro _mt'e ~v on· bien u lra•qald, selgnant tl1!11• uti<>~ran<.I• 

- -

nes par an, el des fabriques de ohlooo école d'lataa.blll .i agnigâ èl pllili i.lll• et 
et de soude callstiqua à Izmit. La e_leltrea fle.IU!liversité.de Barlin. •>t,••v•ll~ 
Sümerbank qui entamera prochaine· !"•~hode,rad1cal• Qt rap1d~ F.Rrx JODES 1 
ment la conslructiDn de ces Irais fa- ~!~: ~~ti:~••r an iournal Rryoqf sou• 
briques a également commandé lea 
accessoires nécessaires pour leur ius· 

Ankara, 17,-(Du correepoudant du lallation. D'autre part, la Sümerbank 
Tan).- L'assemblé_e &én&~ale d~ la a achevé ses prêpuatifs pour la 01>ns­
Sümerbank se réumra ces lour~·c1. truction d'une fabrique de superphos­

A oette ocoasion, il serait profilable phatee. Il a été. décidé de fonder auesi ,.-..J ..... -

de s'arrêter sur l'activité de la banque à Istanbul une fabrique cHI cérami· 
en 1937. qlle et de poreelawe dont la créa· 

Voici les fabriques orêéJB ou mises t1on avait êté en•isagée d'api-ès le pre· 
en construclion par la Sumerbank, à mier plan quinquennal. Ou en enlr•· 
partir de mai 193', date à laquelle on prendra 111 oonetroetion au 0011rs do 
8 commeno~ à appliquer le plan quin· cette année. Il ressort de oe qui prl!· 
quennal industriel: cède qa'une grande el "ml'fl'W pal'! 

La fabrique de colonnades de Bakir· tio du pl9.n quinquennal est eltéoutée 
küy, la fabrique d'huile de roses d'Is- dlls aujourd'hui et q11e les posaibilit~s 
parla, celle de soufr~ de Ke91boJ~, de l'achever jusqu'à l'échéance du plan, 
la toilerie de Kayseri, la :p_apeter1e aoit en 1939, sont déjà préparêee. 
d'Izmil, la fabrique ~~ . mér1Uos de• A cette occasion, il ne serait pas 
Barsn, celle de soie a~t1f1melle de Y~m· l 1ans profit de passer en revue le ren· 
lik la seconde fabrique de papier dament des diverses fabriques en 
d'I~mit celle de cellulose d'Izmit, la 1937. 

Otparts Dour 

Pirée, flttnf'list, Venise, ·rr~st..,. 

des Quais q._ tfl/flpl t ' s t 
d fO heurtJ pr t1Jt~ 

lis 

fabriqu'e d'indienne~ de Nazilli, le, •on enregistre une pllle-Value de 
fonderi e Kara.~uk, \a fabrique de !'Ordre de 62 010, comparativement à Pir6e, Napld•, l>la•)lllille. ·~ 11 •1 
cotounades de Kutahya. 1936. dans les ventes des produits dee 

Les fond ries de K~rabük dont on a fabriques de la Sümerbank. ~uant amc 
entamé la construot.lon le 4 avril 1937 unies effectu~es par la Banque à Cavalls, Saloni•1ue, Volo, P1r~e. ~ 11 ""• ::! t 
seront achllvéea vers la m()jbée de 1 "E tal, il y a une plut·1>alue de l'ordre Qusrant.R, Brin li,1, Ane., ne Vèni•~ rri '" 
l'année 1939 et enlreront au sitôt en de 131 oio. La propo tio e Ilang· 

p LL 
Quais de Oalata HUd t792 

Départs •r 

taloniquiii, ~ételin ~ Izmir. P1r.Sé, èat:\ln 1t 1 

Patras, Brindi<;i \'PulsP, Tri ~~te 

p!ourre.z, Varna, OOnslHntia 

Sullna, Galatz, 

3 -· 86Y1fflW - • 

1R0151EME 
JOUA 

Les ores 
Dlhii't'6• •t le• 

oints Noirs 
OISPAIWS POUR TOUJOUBS l 

Les fil.cheux points noirs, les 
bouton~. les 1mperf1mtious, les 
rOthl!s '1Millee de la peau, uni 
teint terreux, terno, toul cela 
provient des poreft d' at~~ -
pores obstrués par des impu· 
relês graisseuses que ni sa· 
von, ni eau ne p U-Vml enle·r 
iver. Tout pore dilaté est dil. l 
l'irritation de ln peau. Péné· 
raut iu~tantanément dans les! 
1>re~, la nouvelle Orème To· 

kalon, Couleur Bla11che (IJOO 
gi:-11sse) calme rapidement l'ir.l 
.ritation des glandes cutamiea. 
Elle. dissout et enlève les 
jpo:nts 'noirs, ramène es pores 
~1lat~s à leur dimension uor-j 
male, bl.,nohit QI ndQUQit un 
Pl!hil sombre ot rêche. La peau 
la plu, ~èche eet lonifiée el 
afralchle. Les ligue;; ae la fa· 
1guP, 1'aspect huileux el le 

lui.,,:rnt du nez sont .complète­
ment tuppriméa. Tonique, as· 
tring'3n!J>, nourissante, con­
tient maintenant un mélange 
merveil!eux de crème fraiche 
el 1l'huile d'olives prédigérées. 
C'est poUrquai la Orème TO~ 
KAl.0, , Couleur Blanche 
1)1 n: ·1, adouei.t la peau 
lui do1ine, en :.l jo1i.1, une• 
boapté nouvello et lndsscrip1. 
tible - impoe•iblè â ol>tetn 
autremont. Enrployoz-ln cha­
que matï-n. 

"Ol'A: S1 vollil ave,: de11 
1"i t}S. !.es mu q4l.s du viiage 
aflaiss~e, ou d~,; strgq1111es de 
l'~ëê, ~oll11 tlè~nt>z égalomont 
nourrir votrë p~au avec du 
Biooel. On a maintenant réu ai 
il obi Uir ~tl~ subsla oo pré­
flîrue d11 c_,.u.r de c~IJ.l\lea C),l· 
tau~o profonde~ dA jeunp 
anfm ux. C'est comme le Bio 
ce! de votre propN peau. La 
0 me Tokalon (Couleu1• Rose) 
eouliei:iti wail):t~Q&nt du Biacel 

·lanll:.é c:xacteme:it selon les 
proporf.ona vouiues pour con­
serve•· voire peau fermé", fraî­
cli el jeune. A ppliquez-elJ le 
11nir avan de vous 0011.her. 
Sqccila garanti 011 erg nt:rem. 
baur~é. 

8tittlmx 

. GRHIA.'I 
PALESTIN.\ 
F. G RI lA:'<l 

MERA.O 
O,qIPIDOGLIO 

tBBAZL\ 
QCJ[Rl)tl,[,r,: 

'1.LIH 0 
Jl: rA 

CAMPIDOr.uo 
\'ESTA 
QCTIRDiALE 
FENICIA 
ISEO 

CMIP!DO LIO 
QUIRI, •A I.E 

·~1 ~tar • Bt1t;1d1u. rv 
20 Mai l •• ,.,.,iq. • 
3 J

-: 112(w. Tr te a• wn LtiilTr, E.ai;V,:p6 
1 •• l'Europ.1 . 

Ill )!ni 
2 Juillet 

26 lai l 9 Juin 

lG al 
2 .Juin 

IS Mlli 
20 Mill 
25 lllal 

t .Tuin 
3 Jain 

t 

lij 'la ) 
25 Mali > 

" 11 'll~ure• 

l 17 ll•araa 

• 1$ Jieurea 

.. n beun 

à 17 beure 

~ 1 loutez qu'il avait plu le matin, 
i 911erraiu était lourd (mais oe n'est 
''n 1·@tre que pour les courges d~ che-
1~-~ qu'on dit comme ça?), euflll, il 
·~~11 boueux. Alors, quaud ils. avaient 
'111 ê un certain nombre de fo!s sur le 'ta hie joueurs anient un peM aspect n,partement pourvu dB tout IB con­

forme modBrne à louer. -- :.,i;,~0'~~ 

ç e ti,10 avn Io illl( w~ < 1J 1tH 1-t l H g, ·1~1{; •lt 

@t 
~ coquet ... 
~~le allons au but. A la fin de la 
~-~t !!de mi-temps, dam les toutes der­
%6 8& minutes'lie jeu, GaslDn tut pla· 
~r a~ec une brutalité si féhémente 
\~'il 4 ù l' B. G. D. E. qua... 
~, fallut deux hommes et une civière 
r:/ lui !aire qailter le terrain. 

trois cha1nbres. cuîsine, bain, ascenseur, ,, 
eau chauùe tous les jours, tout le confort, 
à louer pour la saison d'été. S'adre11ser au 
portier de l'immeuble à appartamont Uygun 
Top9u cad1le~i Taksiw. - 15 

A louer pour l'ETE 
~~ Q le pausa rapidement. On le hissa 
~ l'~mbulaooe. . appartement de quatre oham· 

Ou faul-il le conduire? bres avec hall, salle de bains, 
'~.Attendez, dit le capitaine, il me confortablement meublé. 
ltj~ ~ Chez ea tante: Mme La Roche· On peut le visiter tous les 

_..205, boulevard de Courcelles. jours dans la matinée, 10, Rue 
~~ine La Rochepot attendait Gas· ~aksi (intérieur 6) Beyog-lu. 

' en effet. Elle l'attendail, au milieu ~--•••••••••••Ili 

Uc>ur 

l'.U"ée, la1ogtt1Jl\I, '1• e• \>~, J,. 
ve1pool. 

c/(/zeO> 

" Saturnus • 

1 irs le 22 Mai 
•• 

, fvers le 2~ af 

cOakar .'lftlYU• :>ill'PON YCJ:lEN vers le 17 ai 
cTsuruga Naru• KAISYA vers le 4 Juin 

.sawrnus» 
.venUJ• 

O.I.T. (Gompagnia llaliana T ri•IRO) rg 1ni lion] on.li htda VQy4ea 
Voyagea à. forfait- ,Billets Cerro i rea, Ullif•t mlll el a<f 1 ,.,... J(; 1 '' 

réductio11 sur /.!sa~~ n i11> il Fer lt1fü 1<. 

Sadres110r à: l' •&;[,Lf pg ioJ a 11 J 1IJ1;1- I i J 11•111 ! 1 · C 1 1 Ga!'.11a 
a.. 44793-

et •Lloyd Triestino., pour toutes les it.istiu.itfoils du '•uond~. 

Agence d'lsta.n l 
' ·-Sa.rap lskelesi 5, 17, 14 l M11:n a.ne, \Il.lat 

Télêphoue 44877·8·9. i,1~ .J?u.r >~il" il Noya:ges ~atlJl 'Cél. 441114 

REDUCTION DE 50~~ 

• ~ . ' --=--"'~ 

t'"t~t it lh! 
su~ .a p~rcou::-3 Î§j/[QfA rit il \wu u p<)rl ùe 9-ébar­
quam~ul à la frontjè_l'.e et de la frouL1ère 1u porl 
d'ombarq 11ment à tou le'é s:asa'gent qui en ropren· 
dro t un voyaiie d'alloc ,at l"eUilll" pu 1 paq ebon 
de la Compag11ie « ADRIATICA • 
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L'élégancs 
n'a pas d'âgs .•• -

LB bonhBur... à vos 
piBds, MesdamBs 
~ 

L'autre jour j'attendais mon tour 
dans un grand magasin de Beyojtlu. 
Il était midi el il faisait ohaud, et, 

A noire époque surtout ... Et l'autre sachant que j'aurais à patienter 
Jour il m'a mieux été donné de m'en pendant plus d'un quart d'heu­
rendre compte en assistant à une char- re, je me précipitai vers la pre­
mante réunion mondaine donnée en mière chaise libre. Pendant ce quart 
ea seigneuriale demeure de N1eanla~ d'heure, j'eus tout le loisir de regarder 

les • chers sou!trante • c'est ainsi 
par une dame d'un certain O.ge qui Y qu'on appelait autrefois les exlrémi-
avail invité beaucoup d'.1mies. tés de certains clientes qui avaient les 

La plupart de celles-ci étaient loin pieds sensibles ou fatiguée. 
d'avoir vingt ans. J'ai môme appris au La fatigue des pieds est bien dure 
coure de la réunion qu'une d'elleP, et la plus pénible qui soit ; elle se 
qui avait tout particulièrement alliré ref-ète sur le visage. 
mon attention pour son élégrnce et La coquette qui dirait : « Pourquoi 

tant soigner mes pieds, puisque je ne 
eon allure jeune, avait deux fois el l~s montre pa1 •, ferait Je plus sot 
demie vingt ans ! des calculs. 

Bagatelle ! lllai1 ma foi, à la roir AyPz te pied alerte et joyeux,chàree 
ainsi habillée on ne lui eut pas don- Iotaubuliennes, pour pouvoir mon­
né trente ans. Elle répondait au trer un visage souriant. 
doux nom de Nuriye. \ Frictionnez vos pieds le malin, avec 

la lotion suivante : formol, 10 grs ; 
Eh bien suivez l'exemple de Nu· glyc~rine, 5 grs ; alcool de lavande 

riye et voua plaire1 toujours.,. à 90", 160 cm S. Massez légèrement le 
• pied avec celle mixture. • • 

Voua n'êtes plue jeune, voue le sa- Le jour: attention à vos 
ve1, •ous le savez peut-être trop et chau11ures 
vous avez une tendance, pour éviter Si vous devez marcher beaucoup, 

ne portez pas de hauts talons. 
le ridicule de celles qui Ioule leur vie Voie devez avoir des embauchoirs de 
jouent lea très jeunes femmes, à vous bois, bien à votre pied, eaoe ressort, 
vêtir en • vieille dame •· Il ne le faul el qui paesenl la nuil dans vos sou­
pas. tiers. Chaussures dures ou chaus-

La mode el la vie actuelles font, de sures de sporl doivent être cirées 
chaudes au moment où on les quitte. 

la vieille dame couverte de dentelle Ainsi voua éviterez Je pli qui blesse 
noire el de jais, tricotant sagement Je dessus du pied. Si la chaussure 
assise sur une chaufferette, uu lype ble1se au talon, placez la corne à 
pêrimé : i/ n'y a plus de vieilles fem- chaussure droite à l'arrière du sou· 
mes! Et celle idéo s'est mieux aucrée lier vide, tenue en place par l'embau-

choir. en moi depuis que j'ai rencontré à 
. Lei joun chauds, portez des eou-

Nioant•o au coure de la réumon mon- lien de loile sombre ou des souliers 
daine dont je viens de voue parler ajourés qui laissent respirer la peau. 
une élégante de 50 ans qui paraissait Lei iolni du soir 
en avoir 30 ! Ce qu'il y a dans la vie 
trépidante que noue menons, d'une ac­
tivité sans bornes pour beaucoup 
d'entre noue, ce sont des dames A.g~es 
qui, jouant un rôle actif doivent se 
fêtir en conséquence. 

J'en connais pour pari une qui 
étant dans l'enseignement travaille du 
matin au soir. Malgré sa IA.che ardue, 
elle consacre le plus clair de aon tempo 
à la toilette sachant que l'élégance 
sauve une femme de bien d'écueils, 
lui facilite sa IAche et fait oublier Il. 
ceux qui la voient les rides dont son 
visage peul être marqué. 

Pour paraitre jeune, bannissez sur· 
tout les tissus sombres: les tons clairs 

Maie c'est le soir que vous aurez le 
plue à vous occuper de vos, pieds. Il 
s'agit d'abord de leur enlever crispa­
tion ou crampe de fatis ue ; pour cela. 
qnelquee secondes de lotion très 
chaude, aussi chaude que voue pour­
rez te supporter, montant jusqu'à mi­
jambe. Les applications de grosse 
serviette trempée très chaudes sont 
plus reposantes qu'un bain de pied 
br1llan t. Mais pour que ces lotions 
n'amollissenl pas la peau, ayez re· 
cours au plus énergique des cicatri­
sants et des astringents: l'alcool 
camphré. Sur les pointe irrités ou ex­
coriée, un peu de pommade camphrée. 

Même fatiguée, couchez-voue sur le 
dos... Levez les jambes en l'air en 
laissant tee pieds au niveau du genou 
et faites flotter les pieds de.la même 

sont beaucoüp plus seyants au visage manière. 
un peu fatigué. Après cet exercice de relaxation, un 

Pour faire vos courses, ayez une peu de bicyclette en l'air, mais comme 
petite robe eim pla el nette, en lainage si vous aviez des cale-pieds, c'e1t-à-

dire en tournant très rond autour de 
gris-bleu. Pour re~tor chez voua, une la cheville. 
robe de voile, quadrillé bleu el gri1, Ensuite, les pieds pas tout à fait dé­
sera parfaite, surtout oi'ollo ouvre sur tendue, faites-leur décrire de petits 
un frais gilet blanc qui donnera plue cercles. 
de douceur à votre visag~ . Pendant toue ces exercices, que les 

Sur une robe plue habillée,en crêpe orteils s'écartent, se plient el jouent 
librement. 

noir mat, portez une jnq••ctle do Vous massez un peu le pied, tou-
ehauling blanci ce sera très bien pour jours en remontant. Vous pincez légè­
le déjeuner au restaurant. Si vous al- remeot,vous 'élirez vers l'avant la der­
lez l'après-midi à une réunion un peu oièro phalange de chaque orteil. 

Lee pieds doivent reposer au large 
élégante ou à un thé, ayez un tn1llour et nu chaud. 
imprimé, avec une blouse en mousse· Voilà bien des soucis n'est-ce pas f 
line blanche enserrant le cou et for- ~lais los femmes bien plantées sur 
manl jabot. leurs pieds sont les reines du monde. 

Le soir, pour dîner ou aller au thé· • MIREILLE 
âtre, voue serez toujours élégante uec 
une robe de dentelle noire, très • à 
clair • sur les épaules el les bras. 

Et ne craignez pas de porter des 
bijoux ... vraie ou faux ! Une toque de 
fleurs, large el basse, voue coiffera à 
ravir. 

Des ganta claire, mi-longs, un sac 
de paillettes el des chaussures de sa­
tin noir, à barrettes, complèteront 
l'ensemble. Pour vos chapeaux, fuyez 
l'excentricité: pas de •bibis» à fond 
pointu ou à bord régulier, ombra­
geant légèrement Je visage. 

Pas de talons trop haut qui feraient 
remarquer la fatigue de la cheville : 
les talons plate son\ à la mode, profi­
tez-en ! 

Puisque nous approchons de la 
belle saison, un dernier conseil: pour 
\'OS robes Mgères, n'employez pas de 
cotonnades unies ou fleuriee,loujoun 
d'aspect pauvre, mais plutôt des soie­
ries lavables. 

SIMONE 

llénagère1 I 
La saison e1t venue de préparer 

dea airopa et dea confitures. Retroua­
aez voa manches, et à l'œuvre 1 ... 

L'AHociation nationale de !'Econo­

mie et l'Epargne. 

Couvertures de ta.ble 
et coussins 

L'été est proche. Toules celles qui 
aiment tricoter el broder doivent 
commencer à travailler les couverlu· 
rea, housses ou coussins qui servi­
ront à orner les tables rustiques des 
jardine ou les fauteuils en osier des 
salles de leurs maisons de campa­
gne. 

Désireux de suivre le mouvement 
en ce qui a trait aux travaux manuels 
nous nous faisons un plaisir d'offrir 
aujourd'hui aux lectrices de la page 
de la mode de Beyoglu quelques mo­
dèles de couvertures de table el de 
coussins. 

Le week-end 
sa.na va.lise 

Vous parle?. en week-end. Pourquoi 
voue encombrer d'une valise, alors 
que voue pouvez partir les mains vi­
des î Mettez sur vous les vêtomeols 
dont vous aurez besoin ; grâce à quel 
quee combinaisons ing1nieuees, voire 
tenue de voyage deviendra votre cos· 
tume de plage ou voire robe de cam­
pagne. Vous partez en tailleur, maie la 
jaquette recouvre une robe de plage 
sans manches el largement décolle!· 
lée ; drapez une écharpe dans l'en· 
colure, un peu basse pour une robe 
de ville, el personne ne e'apercevera 
du subterfuge. 

Couvertures 
de table 

--
• 
l 

LA BOURSE 
Ankara 18 Mai 1938 

(Cours ln!ormatlra) 

,. 

/ 
( 

-.. 

I .... 

1 

Act. Tabacs Turcs (en liquidation) 
Banque d'Arraires au porteur 

Act. Chemin de Fer d'Anatolie 60 OJo 
Act. Bras. Réunies Bo1nonti-Nectar 
Act. Banque ottomane ...,. _____ _ 
Act. Banque Centrale ___ ·-- ____ _ 

Act. Cirnonts Arslan-
Obl.Chc1nin de Fer Sivas-l·~rzuru1n 1 
Obl.Che1nin de Fer Sivas-Erzurum Il 
Obi. Empr. intérieur 5 •:o 1933 (Er· 

gani) ... ... ... .. . ·- ___ ..... . 

Lfq. 

t. t5 

97.-
23 65 
7.75 

25.-
91.50 
11.9; 
97.-
96.-
40.50 
95 -

Emprunt Intérieur 95. 
\ Obi. Dette Turque 7 t/1 •/o 1933 !ère 19.875 

tranche _ ·-- __ ___ _ __ 

Obligations Anatolie au comptant ~t.60 

Anatolie I et Il .. ... ... ... ... ... .. 43.-
Anatolie serips _ •..••. -· ·- ... ... 19. 60 

CHEQUES 

Londres 627. 
New-York o. 7880 
Paris 28.3350 
Milan 15.4750 
Bru:relles 4.7065 
Athènes 87 .1610 
Genève 8 .4786 

No 1.- Couverture de table de forme ronde. Elle doit être truaillée sur toile, de préférence beige. On y 
brodera des1us des fleurs de prairie en couleur. Il serait opportun d'y faire figurer des coquelicots ou des 
fleurettes jaunes ou bleues. Les liges et les feuilles seront naturellement vertes. 

Soli a 
Amsterdam 
Prague 
Madrid 

63.8755 
l.4320 

22. 7275 

Cette couverture peul !lire aussi employée comme nappe à thé. Dans ce cas là, la serviette à thé (No 2) 
doit être travaillée à l'instar de la susdite couverture. No 3.- Modèle de coussin pour être posé sur un fauteuil 
en osier. No •.- Riche couverture de table ornée de grandes fleurs aux couleurs vives se détachant à souhait 
sur un fond de préférence clair. 

BerJin 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 

13.0780 
1.9725 
4.2010 
3.9872 

106.8735 
llelgrnde 31. 7687 

ConsBrvBs printanièrBs /Le Dr HüsByin H 
• j professeur Zoeros pa~a pour s'ioilier 

Bmzl au traitement de la. rage! à l'Inslilut 
Pasteur. Il y resta six m01s. 

Notre héros ne se contenta pas d'ê· 
trn un homme éclairé. Il voulut être 

Yokoha1na 2.7375 
Stockholm 3.C934 
Moscou 23.8400 

-·~ 
C'est le moment de songer aux cou­

eerves. Soyons comme la prévoyante 
fourmi e\ faisons pour l'hiver qui, hé· 
las ! reviendra, provision d'un peu de 
soleil en flacons. 

Les fruits au vinaigre. - Ceu:r-ci 
se man~enl comme hors-d'œuvre ou 
avec des viandes froides. 

1) Faire cuire un litre de vinaigre 
blanc avec un kilo de sucre jusqu'à 
ce que le vinaigre ait perdu son aci­
dité. 

2) Retirer du feu el verser dans des 
pois de grès préalablement remplis 
de fruile très saine et soigneusement 
essuyés, de façon à ce qu'ils y bai­
gnent complètement. 

3) Fermer les pots hermétiquement 
el ne consommer que six mois après. 

Lei pickles 
1) Faire d'abord un vinaigre aro­

matisé en mettant dans un bocal des 
clous de girofle, du sel, du poivre,des 
piments, des petits oignons crus éplu· 
chés,des branches d'estragon, Boucher 
soigneusement el laisser macérer 
quinze jours. 

2) D'autre part, nettoyer et blan­
chir quatre à cinq minutes à l'eau 
bouillante quelques bouquets de 
chou-fleur, des haricots verte, petits 
oignons, chou rouge, chou vert,petiles 
carottes, petites tomates vertes, mor· 
ceaux de melon, cornichons. Mettre en 
booal,ajouter g.inièvre el poivre;verser 
le vinaigre el bien boucher. 

(1839-1896) 

Par qes livres d'utile vulgarisation 
ce médecin, qui fui l'un de nos meil· 
leurs praticiens, a bien mérité de la 
science médicale. Ses ouvrages eonl 
écrits en une langue simple et acces­
sible à tous et sans phrases pédantes. 
Il voulait répandro partout ce savoir 
médical dont personne ne saurait se 
passer. Aussi lia campagne contre la 
douleur au profil du genre humain 
lui donne-t-elle droit à tout noire res· 
pect. 

Il naquit à Istanbul, à Kasim pa,a. 
Son père, Mustafa ata, natif de Kae­
tamonu,étail conlre·mailre à l'arsenal. 
Après l'école Rü~diye de Kasim pa~a, 
Hüseyin Remzi fréquenta le lycée pré· 
paraloire de médecine. Son enfance 
el son adolescence s'écoulèrent dans 
l'indigence. li n'en conserva aucun 
doux souvenir. 

uiile à tout le monde par ses écrite 
aussi. 

Membre d'honneur de la Société 
médicale, dont il était l'un des fonda· 
leurs, il appartenait aussi à la Soci6t4 
des anciennes connaissances médica· 
les de l'Orient. 

Hüseyin Remzi était le type ac­
compli de l'homme généreux; d'une 
moralité exemplaire, il était surnom· 
mé le saint professeur cEvliya hoca.. 
En 1887, il fui promu colonel. 

Ses nombreux travaux influèrent 
sur sa santé; il est mort à uu âge rela­
tivement jeune, pleiu du désir de faire 
encore beaucoup de bien. Pour pro· 
longer la vie d~s autres il abrégea la 
eieuue. Il a ~M inhumé sur Je terrain 
du coovent Türabi, en fa •e du lllusée 
d~ la marine. Il est écrit daus 
no livre qu'il a publié autant 
d'ouvrages que sa vie compte d'ao­
nées,soit 58. Il avait pris goût à son 
noble métier. li écrivait des œuv1es 
intéressantes dans un but humaoila1-
r~. Au temps de mon enfance son 
livre sur •Les trois règoee de la Na­
ture" figurait parmi nos livres scolai· 
res, c'est pourquoi sans doute je lui ai 
voué une tendresse particulière, tein­
tée de souvenirs personnels. 

M. CEMIL PEKYAH~I 

En 1865, il était diplômé de !école 
supérieure militaire de médecine. S'é­
tant distingué par son ardeur au tra­
vail et son mérite il fui nommé assis· 
tant du c41èbre Abdüllah bey, proies· 
se•1r ·de gfoloiie. Quelque lem1+s 
après il devint titulaire do cette chaire 
élev~e. Il se servait des animaux pour 
les fairP connaître de ses élèves ... eans 
les faire parler comme La Fontaine.Il 
étail en m4me tempe professeur d'hy· 
gilme au Harbiye. Il profe~sait aussi L f t t 1 • • 
an Darüs~afaka, à l'école Mülkiye el "S BD an s B B rrnBma 

r. .~ 
î'rtRIF D'ABONNEMENT 

Turquie1 

l au 
6 moi8 
3 mois 

Ltqa 

13.50 
7.-
4.-

Etranger: 

Lts 

l au 1!:1-
6 mois 12.-

3 mois tl.50 

Il 

~~~~~~~~~~-".) 

La pEinE d~ mort au Brésil 
Rio de Janeiro, 19. - Un décret 

fixe les cas où la peine de mort. 
par fusillade, sera appliquée au Bré· 
sil. Sont notamment visés par ce dé· 
crel les cas d'insurrection armée con· 
Ire le gouvernement, d'attentat à la 
1écurilé publique, d'attentat à la liberté 
ou à la vie du président de la Répt_1· 
blique, de conjuration visant à établi~ 
au Brésil la souveraineté étraogèr!'• . 
démembrer le territoire national, a1n11 
que toute tentative de dictature d'une 
classe sociale. 

L'DnglBfErrB Bf IB MExiqUB 
à !'Ecole vétérinaire. Pendant la iuer· Il U Londres, 19. - On croit savoir que 

Nous prions nos correspondants re de 1i77 il se trouvait à Nif. En la Grande-Bretagne ne prendra aucrÏ 
1884, comme récompense pour les ou- Nous lisons dans l'« Ulue ,, : ne initiative en ce qui a trait au co11df :a 

éventuels de n'écrire que sur un vragee qu'il avait publiés, il fut envo. qui l'oppose au Mexitjue el atten 
8 

Seul CÔ
té de la feuille. I yé à Paris en compagnie de l'illustre , A l'oc

1
casiobn du prdojel Kde loi dépo· le résultat des n~gocialions en c~ure 

T. i8 BÂHKA~i 

• 

• 

• 

1 9 3 8 

CO M P T E S • C 0 U H A H T S 
PLAH DES PRIMES 

# 

Livres 

4 lots de 1000 
8 .. " 500 

16 .. " 250 
76 " " 100 
80 " " 50 

200 .. " 25 

384 

4000 
4000 
4009 
7600 
4000 
5000, 

1 

Les tirages ont lieu le ter 
Mars: le Ier Juin, le ter 
Septembre et le 1er Dé· 

cembre. 

Un dé~ôt minimum dB 50 liurES 
des petits comptas courants donn 
dFoit dB p artlclpatlon aux tlrag1s 
~ _.. 

s~ sur e ureau u amulay au entre les Etats-Unis el le Mez1q~ 
... sujet des conditions clans lesquelles pour régler sa propre attitude à 1 é· 

les petits enfants pourront avoir leur d d d · 
t é 

. .
1 

. . gar e ce armer paye. 
on r e au c1néma,1 ne eora pas mutile 
de relever ici ce qui se fait à cet écard • 
et l'importance q,ui est donnée .à. celle L" patr'1arrh" rr1"sf"a à VarsOVIB 
question dans d antres pays c!Vlhsés. l Il Il Il U Il 

Tout d'abord,dans beaucoup de pays! -
du monde, entier i~ oel interdit. à des Bucarest, 19. A. A. _ Le premi~~ 
en.faute d un certain âge de voir cer- ministre, Miron Crielea partira ce sot 
tams films. En . Angleterre, par _exem· pour Varsovie. 
pl e, u n père q u 1 a a me o é a u c 111 é m a _._'"'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!o!!!!!!!" 
son enfaut âgé de dix 1103, se voit re- - -c· ~=-­
fuser l'accès de l'établissement si le proportion a atteint 46 pour cent en 
film a été interdit aux on!ants. Hollande eo 1933. 

0 Eu quelques endroits de la Suisse Dans beaucoup de pays il Y ~.u Il 
et en Autriche, il ePt interdit aux en· courant pour mettre à la dispos1t1°et 
fnuts de moins de dix huit ans de pé- des enfants des films ioslructzfs 
uélrer dans o 'importe quel cinéma amueaols. a· 
exploité dans un but commerci~I. Comme cette question preud un 9es 

Dans un rapport qui a été soumis ractère international, les compagnpi a· 
par M. S. V. Harris, fonclionua1re au do films en tourneront certes de 
ministère des Affaires étrangères an- rails. 

1 
il 

glaie au comité de la S.D.N.~'occupant En élabliseaol quels films son oui 
de questions sociales, il est indiqué de la portée des enfants el quels 6 tile 
quelle façon on applique dans les au- ceux qui ne le sont pas, il ser.a uéc!I· 
Ires pays lesdites interdiclions. de ne pas perdre de vue ce qui pr uî 

D'après ce rapport l'interdiction de et d'examiner de trè11 près ce qla 
jusqu'à dix-huit ans est pratiquée se fait dans les autres pays pour 
d~oe très peu de pnys. D'une façon question qui noue occupe. 
genérale les films ont été séparés en 
plusieurs cat~gories ol ils sont exami· 
née par los censeurs de cinéma pour 
conetatff si on peul les donner en 
•pectacle aux enfants. 

Au Danemark, par exemple, les cen· 
seurs coosid~renl comme nuisibles 
~ux enfante le quart de~ films qui leur 
aout soumis. Eu Belgique, la propor­
tion des films ainsi interdits en seize 
ans est de trente pour cent. Cette 

Sahibi : O. PRIMI 

Umumi Ne~riyat Mildüril' 

Dr. Abdül Vehab BERKEM 

Bereket Zade lfo 34.35 ~l Harti ve SU 

Telefon 4023~ 
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